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Présentation de l'éditeur


 


Né en Égypte au début du IIIe siècle de notre ère, Plotin s’installe à Rome en 246, en terre stoïcienne, pour y enseigner les principes d’une philosophie platonicienne et y inaugurer la tradition qu’on dit aujourd’hui « néoplatonicienne ». De 254 jusqu’à la veille de sa mort, en 270, Plotin rédige un ensemble de textes que son disciple Porphyre éditera vers l’année 300 en les distribuant en six « neuvaines » : les Ennéades. Dans ces traités, Plotin se propose de guider l’âme de son lecteur sur le chemin d’une ascèse qui doit la conduire vers son principe, « l’Intellect », et lui permettre alors de percevoir, pour s’y unir, le principe de toutes choses qu’est « l’Un ».


La présente collection regroupe, en 9 volumes, les 54 traités de Plotin, traduits et présentés dans l’ordre chronologique qui fut celui de leur rédaction.
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Traités 27-29


Sur les difficultés relatives à l’âme,
 trois livres









Remarques
 sur la présente traduction




Ce quatrième volume poursuit la traduction collective des traités de Plotin, dans l’ordre chronologique de leur rédaction. Comme c’était le cas des trois précédents (Plotin, Traités 1-6, 2002, puis Traités 7-21, 2003 et Traités 22-26, 2004), le texte de Plotin ici traduit est celui qu’ont établi et édité P. Henry et H. R. Schwyzer dans les trois volumes des Plotini Opera parus à Oxford, Clarendon Press, de 1964 à 1982. Il s’agit de la seconde édition (dite minor et que nous abrégeons H.-S.) des Plotini Opera : les mêmes éditeurs avaient en effet publié une édition, dite maior, de 1951 à 1973, Paris et Bruxelles, Museum Lessianum. Les leçons et l’apparat critique de cette Editio maior font encore autorité ; nous y avons eu parfois recours, tout comme nous mentionnons en note les variantes textuelles empruntées aux travaux d’autres éditeurs ou traducteurs contemporains.


Traduisant les traités 27 à 29, nous nous sommes écartés du texte de la seconde édition de Henry et de Schwyzer sur les points suivants :


 


27 (IV, 3)


 


Dans le traité 27 (IV, 3), au chapitre 1, ligne 12, le texte fait problème, car le θεαμάτων des manuscrits se laisse difficilement construire. En fait, nous traduisons θέαμα του̑ νου̑ qui est une conjecture de Dodds. Dans un compte rendu de Mnemosyne (30, 1977, 322), Westerink, en se fondant sur Timée 87d8, propose de lire έραστότατον ποθου̑ντες λαβει̑ν θεαμάτων (« dès là que nous aspirons à obtenir la plus désirable des visions »). Dans leurs Addenda ad textum, H.-S. acceptent cette conjecture.


Dans le traité 27 (IV, 3), au chapitre 3, ligne 2, nous traduisons δακτύλω̜ et non δακτυλίω̜.


Dans le traité 27 (IV, 3), au chapitre 5, ligne 16, nous conservons le κατά τά άύτά des manuscrits.


Dans le traité 27 (IV, 3), au chapitre 6, ligne 24, nous n’acceptons pas, comme le font H.-S., la correction que propose Dodds qui veut lire μένειν, au lieu du μένει des manuscrits.


Dans le traité 27 (IV, 3), au chapitre 6, ligne 25, nous lisons ἢ <τὸ> πολὺ comme propose de le faire Harder.


Dans le traité 27 (IV, 3), au chapitre 10, ligne 5, nous lisons εἶτα comme les manuscrits et nous ajoutons un <τὰ>. Nous refusons donc le ἢ τὰ que veut lire Theiler, et que suivent d’abord H.-S., avant de proposer ᾓ τὰ dans leurs Addenda.


Dans le traité 27 (IV, 3), au chapitre 22, ligne 9, nous conservons le καὶ que veulent supprimer H.-S. à la suite de Vitringa.


Dans le traité 27 (IV, 3), au chapitre 23, ligne 22, nous traduisons le οὔσης des manuscrits que, à la suite de Theiler, H.-S. veulent corriger en οὖσα dans leurs Addenda.


Dans le traité 27 (IV, 3), au chapitre 23, ligne 23, nous conservons ϕύσης avant έπάνω comme dans la plupart des manuscrits, et nous nous refusons à transporter le mot après ἂν comme le proposent H.-S. dans leurs Addenda à la suite d’Igal.


Dans le traité 27 (IV, 3), au chapitre 23, ligne 24, nous lisons αὐτὴ comme le font H.-S. dans leur editio minor, et non αὕτη, comme ils le proposent dans leurs Addenda à la suite d’Igal.


 


28 (IV, 4)


 


Dans le traité 28 (IV, 4), au chapitre 1, ligne 36, nous n’acceptons aucune des propositions menant à combler la lacune probable.


Dans le traité 28 (IV, 4), au chapitre 7, ligne 8, nous lisons ἓν comme Theiler et non ἓνα comme les manuscrits que suivent H.-S.


Dans le traité 28 (IV, 4), au chapitre 14, ligne 2, nous éliminons, à la suite de Kirchhoff, le τὰ σώματα.


Dans le traité 28 (IV, 4), au chapitre 15, ligne 3, nous n’acceptons pas la leçon <ἐν> τῇ ὑποστάσει que proposent H.-S. dans leurs Addenda à la suite d’Igal.


Dans le traité 28 (IV, 4), au chapitre 17, ligne 22, nous conservons le ἀσθενὴς des manuscrits qu’élimine Kirchhoff suivi en cela par H.-S.


Dans le traité 28 (IV, 4), au chapitre 18, lignes 3-4, nous éliminons, à la suite de Kirchhoff, ἡ Φύσις que conservent H.-S.


Dans le traité 28 (IV, 4), au chapitre 18, ligne 7, au ἔχοντα des manuscrits retenu par H.-S., nous préférons la correction de Volkmann, ἔχον.


Dans le traité 28 (IV, 4), au chapitre 26, ligne 20, nous corrigeons le αὐτη̑ς en αὐτοι̑ς comme Bréhier pour obtenir un sens acceptable.


Dans le traité 28 (IV, 4), au chapitre 28, ligne 32, nous lisons κράσεις, ἀλλ̕ οὐ πρὸς comme Bréhier et Armstrong. Les manuscrits portent κράσεις οὐδενὸς ἂλλου, ἀλλὰ πρὸς, ce qui ne fait pas sens. H.-S. proposent un βράσεις οὐδενος ἂλλου, qui est difficile à traduire.


Dans le traité 28 (IV, 4), au chapitre 30, ligne 8, nous acceptons avant παραπεπτωκότων le τω̑ν proposé par Volkmann, mais non par H.-S.


Dans le traité 28 (IV, 4), au chapitre 33, lignes 13-15, nous suivons le texte d’abord retenu par H.-S. qui, à la suite de Theiler, transportent le τω̑ν μελω̑ν de la ligne 13 après le second καὶ de la ligne 14. Dans leurs Addenda, H.-S. proposent de revenir à leçon des manuscrits que nous n’arrivons pas à construire.


Dans le traité 28 (IV, 4), au chapitre 40, ligne 10, nous conservons le ἀλκῇ qui se trouve dans tous les manuscrits sauf un et qu’imprimèrent d’abord H.-S. avant, dans leurs Addenda, de lui préférer ἀλκὴ qui se trouve dans le manuscrit E.


Dans le traité 28 (IV, 4), au chapitre 40, ligne 11, nous corrigeons le τέχνης des manuscrits en τέχνη comme Kirchhoff.


Dans le traité 28 (IV, 4), au chapitre 40, ligne 23, nous pensons que le texte retenu par Armstrong est plus naturel ; nous éliminons, à la ligne 23, comme une glose le ἀλλ̕ ἡ ψυχή en conservant le texte donné par les manuscrits aux lignes 24-25.


Dans le traité 28 (IV, 4), au chapitre 43, ligne 23, nous traduisons τὴν ἀπάτην comme Kirchhoff et non le τη̑ς ἀπάτης des manuscrits que conservent H.-S.


 


Dans le traité 29 (IV, 5), au chapitre 5, ligne 23, nous lisons ἀρκει̑ comme le propose Kirchhoff et non le ἀρκει̑ des manuscrits que conservent H.-S.


 


Luc Brisson a traduit ces trois traités et il a rédigé la Notice qui les précède. Comme c’est le cas des traductions de tous les volumes de cette collection, ces pages ont toutefois toutes été examinées collégialement, dans le cadre d’un séminaire. Parmi les membres du séminaire qui ont participé à la révision des traductions des traités 27 à 29, nous adressons nos plus vifs remerciements à Richard Dufour, Matthieu Guyot, Jérôme Laurent et Laurent Lavaud. Frédéric Plin (UPR76-CNRS) a apporté son aide précieuse à la correction des épreuves.


 


Pour le grec ancien, le système de translittération suivant a été utilisé : dzêta = z, êta = ē ; thêta = th ; xi = x ; phi = ph ; khi = kh ; psi = ps ; oméga = ō. L’iota souscrit est adscrit (par exemple ēi) ; et lorsqu’il s’agit d’un alpha, cet alpha est long (āi). L’esprit rude est noté h, et l’esprit doux n’est pas noté. Tous les accents sont notés.





Luc BRISSON et Jean-François PRADEAU














Traités 27-29 (IV, 3-5)


Sur les difficultés relatives à l’âme,
 trois livres




Notice




Les traités 27, 28 et 29 sont à bien des égards au cœur de l’œuvre de Plotin. Ils le sont d’abord quantitativement, puisqu’ils sont au juste milieu des cinquante-quatre traités édités par Porphyre, qui nous apprend encore que Plotin aurait rédigé ces traités durant la période particulièrement féconde que furent les six années au long desquelles Porphyre lui-même séjourna à Rome aux côtés de son maître (Vie de Plotin, chap. 5). Mais il y a plus que cette situation éditoriale. Si les traités 27 à 29 occupent une place centrale, c’est aussi parce qu’ils participent d’un grand mouvement de synthèse et d’approfondissement des questions philosophiques. Comme on le voit déjà dans le traité 26 et comme on le verra encore dans les traités 30 à 33 qui figurent dans le volume suivant, les traités 26 à 33 paraissent poursuivre un vaste mouvement d’approfondissement doctrinal au sein duquel l’ensemble Sur les difficultés relatives à l’âme joue un rôle majeur. Les traités 26 à 33 ont en effet pour point commun de reprendre des questions ou des thèmes qui pour la plupart d’entre eux ont déjà été abordés par les traités antérieurs, mais qui sont désormais liés et examinés avec une attention et un détail parfaitement inédits. Dans ce mouvement de synthèse et d’approfondissement, les traités 27-29 produisent donc l’exposé le plus complet qui soit de la « psychologie » plotinienne, c’est-à-dire l’exposé de sa doctrine de l’âme et de toutes les difficultés qui y sont traditionnellement attachées. Et c’est alors et enfin pour cette autre raison que ces traités occupent une place centrale dans l’œuvre plotinienne : parce que leur objet est l’âme, et parce que l’âme occupe une place à la fois intermédiaire et déterminante dans la conception plotinienne de la réalité, mais aussi bien dans sa théorie de la connaissance et dans sa physique, comme nous allons le voir.




Un traité « Sur l’âme »


L’ensemble que forment les traités 27 à 29 est un ensemble à la fois « un – multiple », pour emprunter à Plotin l’expression au moyen de laquelle il désigne l’âme, à la fois une et plusieurs. Si Porphyre a distingué les trois traités, il leur a toutefois réservé le même titre et les a publiés de façon à ce qu’ils se suivent et que leur cohérence ne fasse pas le moindre doute : il s’agit bien là d’une même enquête plotinienne, d’un même enseignement. Cette cohérence thématique, qui inscrit le triple traité dans la tradition ancienne des traités « Sur l’âme », n’implique toutefois pas une unité exclusive d’objet, ni même une unité de méthode : les « difficultés relatives à l’âme » sont bien multiples, et toutes ne peuvent être examinées et résolues de la même manière. La lecture de ce vaste ensemble montre en outre que toutes ces difficultés ne se valent pas aux yeux de Plotin, qui ne réserve pas aux unes et aux autres une même attention et une même rigueur de traitement, mais encore que leur lien ne va pas toujours de soi et que l’on peut passer d’une difficulté à une autre sans justification particulière. Il se trouve en effet que les questions relatives à l’âme sont aussi nombreuses que le sont les domaines où elle est en jeu, et que ces domaines ne sont pas spontanément liés. Se prononcer sur l’âme, c’est dire quelque chose de cet être vivant, et donc animé, qu’est la terre, c’est se prononcer sur le rapport que l’âme du monde entretient avec l’ensemble des corps qui sont ses produits, c’est se demander comment une sensation peut être l’objet d’une réflexion, ou bien encore comment l’âme se souvient, c’est également se prononcer sur la manière dont la douleur affecte le comportement d’un individu ou bien préciser le rôle que jouent les organes corporels de la sensation dans la formation d’une connaissance. Les questions relatives à l’âme touchent ainsi à tous les aspects de la réalité et à toutes les voies possibles de l’enquête philosophique. Cette richesse doctrinale n’est pas immédiatement une particularité plotinienne. La philosophie ancienne, que ce soit au sein de la tradition platonicienne ou dans les doctrines des autres écoles, a toujours réservé à l’âme un rôle privilégié, puisque cette dernière est ce qui définit en propre le vivant, qu’elle est le véritable sujet de connaissance, qu’elle est l’agent moral et que la définition de sa nature ou de sa constitution constitue l’une des principales questions de toute philosophie de la nature. Lorsque Plotin écrit son œuvre, l’âme a ainsi et depuis longtemps acquis ce statut d’objet privilégié de la recherche philosophique. Cet intérêt est encore accentué dans la tradition platonicienne, qui réserve à l’âme, incorporelle et immortelle, d’être à la fois le principe de la vie universelle et la seule entité à même de percevoir la réalité dans son ensemble. Mais voilà qui ne suffirait pas encore à rendre compte de ce que Plotin conçoit dans ces traités 27 à 29, ni à prendre une juste mesure de l’intérêt exceptionnel que le philosophe porte à la réalité qu’il installe au cœur de sa doctrine, à la jonction entre la réalité intelligible et son produit sensible, au principe de la sympathie universelle et de la rencontre de l’homme avec le monde dont il est une partie, au seuil, encore, de l’activité intelligible, là où l’intellect rencontre ce qui lui échappe. Cette importance doctrinale de l’âme, que nous rappelions après bien d’autres lecteurs dans notre Introduction générale (Traités 1-6, p. 32-42), trouve dans Sur les difficultés relatives à l’âme sa manifestation achevée. Non seulement dans l’œuvre de Plotin, mais bien au-delà d’elle, puisque l’ensemble que forment les traités 27 à 29 constitue, parmi ceux que nous avons conservés, le plus long des essais philosophiques anciens consacrés à l’âme. 


Les « difficultés relatives à l’âme » sont donc nombreuses, et Plotin paraît les avoir rangées dans des rubriques générales, pour préciser au sein de chacune d’entre elles des questions de détail. La plupart de ces difficultés ont déjà été abordées par les traités précédents. Voilà qui donne à cet ensemble son aspect de synthèse récapitulative. Plotin se demande ainsi de nouveau d’où l’âme des vivants individuels est issue et comment il faut concevoir l’apparente multiplicité des âmes : il y a autant d’âmes que de vivants, et les vivants ne sont pas de même espèce, de sorte qu’on se demande si toutes les âmes sont identiques (et notamment si les âmes des vivants sont de même nature que l’âme du monde qui paraît les envelopper et les engendrer). Il revient sur l’appréciation de la manière dont il faut concevoir le rapport qu’entretient l’âme avec l’intelligible auquel elle appartient toujours et avec l’Intellect qui est son géniteur. Sur le rapport, encore, que l’âme entretient cette fois avec ses produits que sont les corps. Ou encore et enfin, il revient sur la nature de l’âme, sur ses facultés et ses aptitudes, sur la manière dont elle se conçoit elle-même et sur la manière dont en elle différentes opérations ou activités s’accordent. Chacune de ces questions, depuis les traités 2 et 4, a été rencontrée par Plotin. Elles sont ici rassemblées, et parfois liées, mais elles sont surtout reprises et approfondies comme elles ne l’avaient pas été dans les précédents traités et comme elles ne le seront plus par la suite. Il est remarquable que ces questions soient reprises et approfondies à la faveur de difficultés qui peuvent sembler n’être que de détail, mais dont Plotin va s’attacher à tirer à chaque fois le profit le plus considérable qui soit. Ainsi de la difficulté de l’entrée de l’âme dans le corps, qui lui permet de revenir sur la distinction des âmes des vivants individuels et de l’âme du monde, ou ainsi encore de celle de la mémoire, qui lui permet de se prononcer sur les différentes âmes mais également de produire un exposé raisonné des différentes facultés psychiques.


Comme le parcours du plan détaillé des trois traités l’indiquera avec plus de précision, l’ensemble du texte compte six principaux chapitres, qui se poursuivent d’un traité à l’autre, rappelant s’il en était besoin que la division éditoriale de Porphyre est passablement arbitraire. Le premier de ces six chapitres se demande si l’âme est une ou multiple, le deuxième se prononce sur la manière dont l’âme entre dans un corps et sur ce que sont alors leurs rapports mutuels, le troisième se consacre à la mémoire et à toutes les difficultés attenantes, le quatrième s’interroge sur l’influence des astres, le cinquième sur la question du milieu intermédiaire éventuellement indispensable à la perception, le sixième, enfin, passe rapidement en revue des difficultés incidentes.


Au moment de clore ce vaste panorama, le lecteur aura aperçu que toutes les difficultés examinées par Plotin ont en commun de pouvoir être toutes rapportées à la question des affections de l’âme. C’est en effet la question d’emblée posée lorsqu’on se demande comment le corps affecte ou concerne l’âme, comment la seconde est entrée ou comment elle sort du premier, comment encore l’âme est inscrite dans un milieu, comment elle se rapporte à son principe ou bien aux autres âmes, etc. Les chapitres successifs des traités 27-29 ne cessent de poursuivre ainsi une même réflexion sur la manière dont l’âme, pourtant « impassible », est affectée par ce qui l’entoure. Voilà ce qu’il faut désormais examiner avec plus de précision.




Plan détaillé des trois traités






Traité 27, chapitre 1, 1-16. Introduction générale :
 trois raisons de s’intéresser à l’âme.


1. Connaître les principes.


2. Obéir à la maxime « Connais-toi toi-même ».


3. Connaître le sujet connaissant.







Chapitres 1, 16 à 8. Unité et multiplicité de l’âme :
 réfutation de la thèse stoïcienne.


Chap. 1, 16-37. Présentation des cinq arguments en faveur de la thèse selon laquelle notre âme provient de l’âme du monde, dont elle est une partie.


   Argument 1 : cette thèse est compatible avec la doctrine stoïcienne.


   Argument 2 : nos âmes sont des parties de l’âme du monde, tout comme nos corps sont des parties du corps du monde.


   Argument 3 : l’influence de la rotation du monde sur nos âmes indique qu’elles proviennent de l’âme du monde.


   Argument 4 : nous participons de l’âme du monde de la même manière que les parties de notre corps participent de notre âme.


   Argument 5 : il n’y a pas d’âme en dehors de l’âme du monde, qui gouverne tout ce qui est inanimé.


 


Chap. 2 à 7. Examen, réfutation et correction des cinq arguments.


   Chap. 2. Réponse à l’argument 1 : être de la même espèce ne signifie pas être une partie, et un incorporel ne peut avoir des parties comme en a un corps.


   Chap. 3 à 6. Réponse à l’argument 4 : l’analogie du macrocosme et du microcosme, s’agissant des rapports de l’âme et du corps, n’est recevable qu’au prix de certaines précisions.


   Chap. 7, 1-12. Réponse à l’argument 2 : le Philèbe soutient bien que le monde a une âme, mais il ne dit pas que notre âme est une partie du monde.


   Chap. 7, 12-20. Réponse à l’argument 5 : selon le Phèdre, l’âme qui a perdu ses ailes n’est pas l’âme du monde.


   Chap. 7, 20-31. Réponse à l’argument 3 : notre âme résiste à l’influence de la révolution du monde et l’âme qui va animer l’embryon vient de l’extérieur.


Chap. 8. Difficultés relatives à l’unité et à la multiplicité de l’âme.







Chapitres 9 à 19. L’entrée de l’âme dans le corps.


Chap. 9, 1-12. Les deux façons pour l’âme d’entrer dans un corps.


Chap. 9, 12 à 11. L’âme du monde.


   Chap. 9, 12-51. L’âme du monde crée le corps du monde pour avancer et agir à travers lui.


   Chap. 10 et 11. Seconde explication : l’âme du monde est l’intermédiaire qui fait participer le sensible à l’intelligible.


Chap. 12 à 19. Les âmes humaines.


   Chap. 12. Leur descente n’est pas totale, et elle est cyclique.


   Chap. 13. Leur descente obéit à une loi.


   Chap. 14. Les âmes sont l’ornement du monde.


   Chap. 15 à 17. Les différents niveaux de descente.


   Chap. 18. L’usage du raisonnement.


   Chap. 19. Un commentaire de Timée 35a-b.







Chapitres 20 à 24. L’âme est-elle dans le corps comme dans un lieu ? 


Chap. 20 et 21. L’âme n’est pas dans le corps comme dans un lieu, ni comme un substrat, ni comme une partie dans un tout, ni comme la forme dans la matière, ni non plus comme le pilote en son navire.


Chap. 22. L’âme est dans le corps comme la lumière est dans l’air, et c’est le corps qui est dans l’âme.


Chap. 23. Comment les facultés de l’âme s’exercent localement.


Chap. 24. La sortie de l’âme hors du corps.







Chapitres 25 à traité 28 (IV, 4), chapitre 5.
 La mémoire dans son rapport à l’union de l’âme et du corps.


Chap. 25. La mémoire n’appartient pas à l’intellect.


Chap. 26. La mémoire n’appartient pas au vivant.


Chap. 27. La mémoire appartient à l’âme.


Chap. 27 à 31, 16. La mémoire dépend de la faculté représentative et appartient comme elle à l’âme sensitive.


   Chap. 31, 16 à traité 28 (IV, 4), 5. Ce dont se souviennent les âmes.


   Chap. 31, 16 à 32, 27. À leur sortie du corps.


Traité 28 (IV, 4), chap. 1 à 5. Dans le lieu intelligible.







Chapitres 6 à 17. Dans les astres, dans le démiurge
 et dans l’âme du monde, il n’y a pas de mémoire.


Chap. 6. Introduction : il n’y a pas de mémoire en eux, car ils ne cherchent rien, alors que la mémoire n’appartient qu’aux âmes qui changent de place et se transforment.


Chap. 7 et 8. Les astres.


Chap. 9. Zeus comme démiurge.


Chap. 10 à 14. Zeus en tant qu’âme du monde.


   Chap. 10. L’activité ordonnatrice de l’âme du monde est immuable.


   Chap. 11 et 12. Son œuvre relève de la nature et non de la technique, elle est un savoir et non un souvenir.


   Chap. 13 et 14. La question de la nature, reflet de l’âme du monde, et de son action sur les corps.


Chap. 15 à 17. Difficultés relatives à l’âme et à la temporalité. 


   Chap. 15. La question de la temporalité : les âmes ne sont pas dans le temps.


   Chap. 16. La question de la succession : elle existe dans les produits de l’âme, mais pas en elle.


   Chap. 17. La question de la succession des raisons en l’âme : plus l’âme est soumise à un principe unique, meilleure elle est.







Chapitres 18 à 29. Le plaisir et la douleur, le désir et la colère
 dans leur rapport à l’union de l’âme et du corps.


Chap. 18. L’union de l’âme et du corps comparée à l’air réchauffé ou illuminé.


Chap. 19. Le plaisir et la douleur.


Chap. 20 et 21. Le désir.


Chap. 22 à 27. Digression. La question de l’âme végétative posée en rapport à ce vivant divin qu’est la terre. 


   Chap. 22. Question. Est-ce que la terre peut avoir des sensations ?


   Chap. 23 à 26. Sachant que la sensation ne peut se faire sans organes et a pour but l’utilité.


   Chap. 27. Réponse. La terre a une puissance végétative qu’elle transmet non seulement aux plantes, mais aussi aux pierres. Elle a une puissance sensitive. Et elle a un intellect comme les astres.


Chap. 28. La colère.


Chap. 29. La séparation de l’âme et du corps. L’âme descendue quitte immédiatement le corps comme la lumière quand sa source disparaît, alors que l’âme végétative continue d’agir pendant un certain temps comme la chaleur dans l’air.







Chapitres 30 à 45. L’influence des astres.


Chap. 30. Position du problème.


   Chap. 30, 1-13. La mémoire.


   Chap. 30, 13-fin. La sensation et la magie.


Chap. 31, 1-24. Classement des actions et des passions.


Chap. 31, 25-58. On ne peut tout rapporter aux corps.


Chap. 32 et 33. Deux présupposés de base.


   Chap. 32. L’univers est un vivant où règne la sympathie. 


   Chap. 33. Analogie de la danse. 


Chap. 34, 1-7. L’influence du cosmos sur l’homme est modérée. 


Chap. 34, 7-33. Les facteurs déterminants sont de deux sortes.


Chap. 35 et 36. Les puissances des astres.


   Chap. 35, 1-24. Résumé des chapitres 32-34.


   Chap. 35, 24-37. Choix préalable un et puissances multiples.


   Chap. 35, 37-50. Les astres agissent, mais non de façon délibérée.


   Chap. 35, 50-69. Les puissances qui proviennent des astres.


   Chap. 36. L’univers est un vivant qui recèle plusieurs puissances.


Chap. 37 et 38. Les effets.


   Chap. 37. Effets ordinaires et extraordinaires.


   Chap. 38. Conclusions de ce qui vient d’être dit.


Chap. 39-44. Applications concrètes.


   Chap. 39, 1-23. Les présages.


   Chap. 39, 23-32. Le mal.


   Chap. 40. La magie.


   Chap. 41-42. Prières.


Chap. 41, 1-9. Il y a influence en raison de la sympathie entre les parties.


Chap. 41, 9-15. Les effets préjudiciables ne sont pas intentionnels.


Chap. 42, 1-19. Il n’y a pas de mémoire chez les astres.


Chap. 42, 19-30. Le principe directeur de l’univers est absolument impassible.


Chap. 43 et 44. L’influence de la magie sur l’homme.


   Chap. 43, 1-12. L’âme rationnelle est réfractaire.


   Chap. 43, 12-24. Les démons.


   Chap. 44, 1-16. Seule la contemplation est libre, pas l’action.


   Chap. 44, 16-37. Les actions, bonnes et mauvaises.


Chap. 45. Conclusions générales.


   Chap. 45, 1-10. Les parties agissent et pâtissent suivant leur qualité naturelle.


   Chap. 45, 10-26. L’homme bon ou mauvais agit bien ou mal.


   Chap. 45, 27-33. L’ordre et la justice dans l’univers.


   Chap. 45, 33-52. Les âmes se déplacent en fonction de leur disposition.







Traité 29 (IV, 5), chapitres 1 à 5. Est-il besoin
 d’un intermédiaire entre l’organe et l’objet sensible ?


Chap. 1, 1-13. Introduction.


Chap. 1, 13 à 4, 39. Le cas de la vue.


   Chap. 1, 13-40. L’intermédiaire n’est pas indispensable lorsqu’on explique la vue par la sympathie.


   Chap. 2, 1-15. Examen doxographique des différentes thèses.


   Chap. 2, 15-61. Justification de sa position.


   Chap. 3 et 4. Trois manières de faire de la lumière un intermédiaire dans le cas de la vision. Critiques et conclusion : l’affection d’un intermédiaire n’est pas la condition de la vue.


Chap. 5. L’ouïe.







Chapitres 6 à 8. Questions diverses.


Chap. 6. Y a-t-il de la lumière sans air ?


Réponse. La lumière n’est ni qualité du corps éclairé ni substance, mais activité de la source lumineuse.


Chap. 7. La lumière périt-elle ?


Réponse. La lumière est un incorporel qui ne périt pas, elle retourne à sa source ; la couleur peut également quitter le corps, mais elle ne périt pas au sens strict.


Chap. 8. S’il existait, pourrait-on percevoir un corps extérieur à notre monde ?


Réponse. L’hypothèse engendre des conséquences contradictoires, elle n’est pas acceptable. Car la sympathie implique l’unité d’un même corps vivant.











 


La lecture de ce plan détaillé suffit à apercevoir que l’argument des traités 27 à 29 n’est pas plus unique qu’il n’est absolument pas suivi. La lecture du texte lui-même le confirmera, puisque certains chapitres se succèdent assez brutalement, sans transition. L’ensemble est toutefois ponctué de rappels et de renvois internes, et il est parcouru par quelques fils directeurs qui traversent les chapitres successifs. 


Notre Notice ne suit pas l’ordre du plan détaillé mais elle obéit, pour mieux jouer son rôle introductif, à des rubriques thématiques. Nous avons cherché ici à exposer la doctrine plotinienne de l’âme, telle qu’elle apparaît dans les traités 27 à 29, mais en rappelant également les principales leçons des précédents traités et en restituant quelque peu cette enquête sur l’âme de Plotin dans son contexte. Les difficultés qu’examine Plotin sont ainsi reprises dans notre Notice selon la place qui leur revient dans un exposé qui s’efforce de décrire d’abord les différentes espèces d’âmes, puis de préciser ensuite ce que sont les facultés et activités de l’âme.







L’arrière-plan critique et polémique


Si l’on en croit ce que Porphyre écrit dans sa Vie de Plotin (chap. 5), les traités 27, 28 et 29 ont été écrits par Plotin pendant que Porphyre était auprès de lui à Rome, c’est-à-dire entre 263 et 268, et peut-être plus précisément dans la première partie de ce séjour, en 264. Il est même possible qu’une anecdote relatée par Porphyre dans sa biographie concerne la rédaction de ces traités : « En tous cas, trois jours de suite, alors que moi, Porphyre, je l’interrogeais sur la façon dont l’âme est unie au corps, il poursuivit sa démonstration, si bien qu’à un dénommé Thaumasius, survenu entre-temps, qui disait vouloir entendre Plotin traiter les questions générales et parler sur des textes, mais ne pas supporter que Porphyre répondît et interrogeât, Plotin déclara : “Mais si nous ne résolvons pas les problèmes suscités par les questions de Porphyre, nous ne pourrons absolument rien dire sur le texte” » (chap. 13, 10-17). À la suite de ce récit, Porphyre décrit ainsi la méthode que suivait Plotin : « Dans ses cours, il se faisait lire les commentaires, par exemple ceux de Sévérus, de Cronius, de Numénius, de Gaius ou d’Atticus et parmi les péripatéticiens ceux d’Aspasius et d’Alexandre, d’Adraste et d’autres auteurs en fonction du sujet. Mais Plotin n’empruntait absolument rien à ces commentaires ; il était au contraire personnel et indépendant dans sa réflexion théorique, apportant dans ses investigations l’esprit d’Ammonius. Il achevait rapidement, et après avoir donné en peu de mots le sens d’une théorie profonde, il se levait » (chap. 14, 20-18). Le témoignage est intéressant, parce qu’il relève à sa façon ce dont le lecteur des trois traités prendra vite la mesure : l’ensemble Sur les difficultés relatives à l’âme constitue en effet une discussion critique, avec des rappels doxographiques et des discussions de détail, de ce que les prédécesseurs et contemporains avaient pu dire de l’âme. Alexandre d’Aphrodise, que Porphyre mentionne, lorsqu’il évoque l’enseignement de Plotin, occupe une place considérable dans les Ennéades, qui présentent bien des similitudes de structure et de contenu avec les écrits du commentateur aristotélicien. L’œuvre plotinienne doit donc être éclairée par le rôle qu’elle entend jouer dans une longue tradition scolaire de réflexion sur l’âme.


Dans le Timée, Platon propose la première et, somme toute, l’unique cosmologie qui, en Grèce ancienne, fait intervenir le travail manuel. C’est le démiurge qui, les yeux fixés sur les Formes, met en ordre un matériau livré au désordre pour fabriquer le monde dans lequel nous vivons ; l’action de ce démiurge est évoquée à l’aide de termes qui décrivent le travail de l’artisan et de l’artiste. Lorsque, du domaine de l’univers, on passe à celui de la cité, le travail de l’artisan et celui de l’artiste sont dévalorisés tout simplement, parce que leurs produits se trouvent à un troisième niveau d’éloignement sur le plan de la réalité. La Forme représente la réalité véritable, et les choses sensibles qui en participent ne sont que des images de cette réalité. Aussi, l’artisan et l’artiste imitant des choses sensibles en vue de les reproduire fabriquent-ils une réalité d’un niveau inférieur, comparée à celle des choses sensibles que fabrique le démiurge. À cette critique ontologique, Platon ajoute une critique d’ordre politique qui disparaît complètement chez Plotin : l’artiste modifie le comportement de ses destinataires et de ce fait doit être soumis au philosophe qui, seul, sait à quoi s’en tenir en ce domaine. Dans le contexte d’une polémique qui semble avoir eu pour origine l’ancienne Académie, Aristote développe contre le Timée de Platon une thèse critique qui par la suite sera admise généralement en philosophie, y compris par les néoplatoniciens : le monde n’est plus un objet artificiel, produit par un démiurge, mais un être naturel qui vit et possède en lui-même le principe de son comportement. Ce principe interne, qui a pour nom « nature » (phúsis, voir Physique II 1), peut être considéré sous le point de vue de la forme et sous celui de la matière. Échappant à toute contingence et à toute intermittence, la nature procède avec économie à la manière d’un bon intendant, qui, entre les possibles, produit toujours le meilleur (Sur le ciel II 5, 288a2). 


Les stoïciens iront plus loin encore dans cette voie, en proposant une vision grandiose de l’univers comme unité divine, vivante, organisée suivant des lois rationnelles et gouvernée dans ses moindres détails par la Providence. Au fondement de leur cosmologie, les stoïciens posent les deux principes suivants : l’un n’a d’autre capacité que de pâtir, c’est la matière (húlē), dépourvue de toute détermination, de tout mouvement et de toute initiative ; l’autre a la capacité d’agir et apporte à la matière forme, qualité et mouvement. Ce second principe, c’est la « raison » (lógos). Rien dans cet univers n’est « ceci » ou « cela », rien même ne peut être dit « ceci » ou « cela », sans la présence de ce principe indépendant de la matière. Dans un tel contexte, le lógos peut aussi recevoir le nom de « dieu », car son action en fait en quelque sorte l’artisan de l’univers, mais un artisan dont l’art réside dans toutes les productions de la nature. En poussant à son terme l’exigence d’indétermination de la matière, le stoïcisme est contraint de reconnaître dans le seul lógos la cause des caractéristiques physiques les plus élémentaires, correspondant aux quatre éléments (feu, air, eau, terre) et au résultat de leur combinaison dans les choses sensibles. Voilà pourquoi on peut parler de « corporalisme » ou même de « matérialisme » stoïcien : l’action du lógos sur la matière et sur les corps reste une activité matérielle, corporelle. Les stoïciens ont rationalisé et divinisé la nature. Plotin reprend leur conception dans sa description de la procession. Le monde sensible reste une dégradation du monde intelligible, mais il en est un reflet, si bien que la conversion peut s’opérer dans une remontée à partir du sensible. La forme aristotélicienne devient alors au niveau sensible l’image de la forme intelligible, ce qui permet de concilier empirisme et idéalisme.


Cet arrière-plan scolaire doit être rappelé, et les notes à la traduction le feront avec plus de détail, pour comprendre la doctrine plotinienne de l’âme, qu’il s’agisse de l’âme du monde ou des âmes des vivants individuels, mais également sa conception du vivant et de la nature, tels que les traités 27 à 29 les définissent.


Le but de cette Notice est non pas de promouvoir des interprétations innovantes, mais de donner aux lecteurs une vue d’ensemble sur la doctrine de l’âme humaine chez Plotin. De ce fait, on suivra ici une démarche qui s’apparentera à celle d’Henry Blumenthal, dans son livre Plotinus’ Psychology. His Doctrine of the Embodied Soul ; cet auteur propose en effet sur le sujet un exposé didactique clair et précis. Les quelques pages qui suivent veulent situer dans un contexte doctrinal unifié les échanges touffus entre Plotin et un ou plusieurs interlocuteur(s) sur les difficultés relatives à l’âme. Pour se faire une idée des questions disputées, on se reportera à la bibliographie.







L’âme, une réalité une et multiple


L’Âme est une réalité qui possède une existence (hupóstasis), et qui procède de la réalité qui est sa cause, l’Intellect, lequel est issu de l’Un. L’âme se multiplie en une pluralité d’âmes particulières.


Dans le traité 4 (IV, 2), en proposant une lecture du fameux passage du Timée (35a-b) consacré au mélange dont résulte l’âme, Plotin a établi la position intermédiaire de l’âme, située entre l’indivisible à titre premier qui caractérise l’Intelligible et le divisible dans les corps. Plotin cherche à expliquer comment l’âme vient dans les corps. Dans le traité 21 (IV, 1), il a en outre souligné que l’âme, qui est indivisible, se distribue dans les corps sans toutefois se partager en parties. Comme l’explique le traité 21, l’âme s’éloigne de l’Intelligible sans le quitter, et « quelque chose d’elle-même, dont la nature n’est pas divisible, ne s’en est pas allé ». Animant des corps qui subsistent séparés les uns des autres, et pour autant seulement qu’elle les anime, l’âme se multiplie en quelque sorte.


Plotin distingue entre l’âme divine, totale (hē hólē psukhē) et unique, absolument supérieure, qui demeure toujours dans le monde intelligible, et les âmes particulières. 




L’âme totale


L’âme totale (traité 27 (IV, 3), 1, 33 ; 2, 34) est celle que les commentateurs contemporains ont pris l’habitude de désigner comme « l’Âme hypostase ». À cette âme qui est unique et qui reste unique, se rapportent toutes les autres âmes aussi bien l’âme du monde que toutes les âmes particulières. Jusqu’à un certain point, ces âmes restent unies, ne formant qu’une seule âme, avant de se projeter ici ou là dans un corps, à la façon d’une lumière qui, lorsqu’elle arrive sur terre, se répartit sans se diviser. 


La difficulté majeure d’une telle doctrine apparaît lorsqu’il s’agit de rendre compte de l’unité et de la multiplicité des âmes, qui doivent conserver leur identité et leur altérité, chacune restant une et toutes ne faisant qu’une en même temps. Les âmes particulières ne divisent pas entre elles l’âme unique, car étant incorporelles elles échappent au mode de division des corps ; la puissance divine ou totale, qui est unique, se retrouve dans n’importe laquelle des âmes particulières. Il convient de distinguer dans le cas de l’âme deux sortes de descente : une première descente, nécessaire d’un point de vue ontologique, quand l’âme se lie à un corps, puis ensuite les descentes que l’âme effectue, lorsqu’elle se tourne volontairement vers les corps plutôt que vers l’Intellect. Lors des descentes de ce type, le choix préalable de l’âme se manifeste, et c’est aussi bien, à son niveau, la responsabilité de l’homme qui se trouve engagée. Le premier type de descente est celui de l’âme du monde, le second, celui des âmes particulières. Nous y reviendrons en détail.


Comme tous les incorporels, l’âme est présente dans un corps non pas localement, mais par relation. En s’inclinant vers le corps, l’âme communique à celui-ci une puissance qui va s’attacher à lui et que Plotin qualifie de « seconde ». Dans le traité 53 (I, 1), Plotin dira qu’à la faculté supérieure de notre âme, cette faculté première qui possède l’intellect, appartient la puissance première, tandis qu’à l’âme qui s’unit au corps et qui n’est qu’un reflet de la précédente, n’appartient qu’une puissance dérivée et secondaire. Même lorsqu’elle est descendue dans le divisible, l’âme reste indivisible, puisqu’elle est présente tout entière au corps et dans n’importe laquelle de ses parties (6 (IV, 8), 1). C’est ce double caractère d’indivisibilité et de divisibilité qui fait que Plotin définit l’âme comme « une et multiple (hèn kaì pólla) ». Même unie au corps, lorsqu’elle est dans le composé qu’est le vivant, l’âme n’en demeure pas moins une réalité incorporelle et intelligible. Elle peut donc être dite « partout et nulle part » dans le corps et, en tant que forme, elle demeure impassible quand seul le corps pâtit lorsque des sensations l’affectent. Pour le montrer, Plotin utilise l’image de la lyre (traité 46 (I, 4), 16, 20-29 ; 52 (II, 3), 13, 45-47) : le musicien représente les causes du mouvement de la passion. L’harmonie qui fait vibrer les cordes tout en restant immobile, c’est l’âme, la forme qui se trouve dans le corps. Les cordes de la lyre, ce sont les parties frappées par les organes des sens. Ce n’est pas l’harmonie qui pâtit, mais les cordes ; de même ce n’est pas l’âme qui pâtit, mais le corps. 


 


Viennent s’unir à un corps, aussi bien l’âme du monde après avoir produit la matière et y avoir introduit les « raisons » (lógoi), que celles des dieux (entre autres, les corps célestes), des démons, des êtres humains et des animaux, les plantes constituant un cas à part.







L’âme du monde


Au chapitre 2 du traité 6 (IV, 8), Plotin se prononce sur la manière dont l’âme du monde (hē psukhē toû pántos), au moyen de sa puissance végétative, c’est-à-dire de sa puissance descendue et donc inférieure, va produire, c’est-à-dire informer, et gouverner le corps du monde. C’est alors que se posent le problème de la nature et celui de la providence.


Par sa partie supérieure, l’âme du monde reste toujours en haut, tandis que sa partie inférieure produit et administre les corps ; c’est aussi le cas des âmes particulières, dont la puissance est moindre. Dans le monde intelligible, les âmes multiples peuvent être considérées comme des « âmes sans corps ». Là-bas, les âmes restent indivises et sans parties, et par leur puissance supérieure, elles coïncident avec l’âme totale, à savoir l’Âme hypostase. Plotin maintient cette doctrine jusqu’à la fin (traité 6 (IV, 8), 8, 1-3 ; traité 10 (V, 1), 3, 1-3 ; traité 15 (III, 4), 3, 21-27) ; position qui sera contestée par Jamblique (De myst. II 11, p. 72.25-73.16 Saffrey-Segonds-Lecerf), puis par Proclus (El. Theol., prop. 211). Dans le traité 50, Plotin confirme ces distinctions. Et dans le traité 52, on retrouve le parallélisme entre l’univers et l’individu. Dans l’âme de l’univers et dans l’âme particulière, la puissance supérieure, l’âme séparée, dépasse le composé et reste toujours en haut contemplant l’Intellect et l’Intelligible, tandis que sa partie inférieure est mêlée au corps. Dans ce même traité, on retrouve clairement la distinction entre le niveau supérieur de l’âme du monde qui reste au niveau de l’intellect (la providence), et un niveau inférieur qui produit l’univers et l’organise (la nature).







La nature


Dans le chapitre 3 du traité 8 (IV, 9), Plotin évoquait déjà le rôle de la faculté végétative de l’âme du monde. Il adapte à son propos la distinction platonicienne des trois puissances de l’âme, revue et formulée en termes aristotéliciens (la rationnelle, l’irrationnelle qui doit être identifiée à l’irascible, puis enfin la végétative ou désirante), pour désigner la faculté de l’âme qui informe les corps des vivants : on la trouve, semble-t-il, dans tous les vivants, et même dans les êtres inanimés (traité 27 (IV, 3), 9). Tout ce qui est « nourri », c’est-à-dire aussi bien tout ce qui est susceptible de croissance, l’est, semble-t-il, du fait de son action. Une action qui relève d’une forme de nécessité, sans résulter aucunement d’une délibération ou d’une décision intellectuelle. Plotin se prononce encore brièvement sur le compte de la nature dans les traités 11 (V, 2), 2, puis 14 (II, 2), 1, en expliquant notamment que l’âme « qui se trouve dans les plantes » est la faculté végétative de l’âme du tout, à laquelle est donc dévolu un rôle producteur. Ici, dans le chapitre 10 du traité 27, Plotin rappelle d’abord que la nature (phúsis) est la puissance ou « partie » ultime de l’âme du monde et qu’elle engendre à son tour un produit limite, la matière. Ce rappel a un double intérêt : il est d’abord inscrit dans un schéma processif de vaste échelle, qui souligne très explicitement que l’ombre obscure où s’épuise la dernière puissance de l’âme provient bien des premières réalités. Les « dernières lueurs » du feu ont le feu unique et premier pour origine : elles proviennent de leur source unique, de leur principe. Ensuite, Plotin donne quelques-unes des précisions attendues sur la manière dont cette âme qu’est la nature produit et met en ordre la totalité des corps et du monde sensible. Le chapitre 10 n’est à ce titre que l’une des pièces d’un ensemble plus vaste de précisions dispensées dans le traité 27. Dans le traité 28, il est question de la nature alors que, traitant de la mémoire, et plus exactement de la mémoire que les âmes conservent de la vie qu’elles ont menée alors qu’elles étaient attachées « ici-bas » à un corps, Plotin se prononce sur l’âme du monde. Dans les chapitres 10 à 13 de ce traité, Plotin se demande si Zeus, lorsqu’il est identifié à la partie directrice ou « hégémonique » de l’âme du monde, possède également la mémoire. Il s’agit bien sûr de nouveau pour Plotin de contester (chap. 10) que l’on puisse concevoir l’activité de l’âme à la manière d’une délibération humaine qui réfléchirait à ce qu’elle doit faire. L’âme, tout comme l’Intellect dont elle provient, agit de toute nécessité et sans connaître le changement. À la différence du médecin qui agit de l’extérieur et qui connaît la perplexité, la nature, dit Plotin à la manière d’Aristote, agit sans délibération et depuis le principe de la vie. Mais si la définition de la nature est introduite à la manière d’Aristote, elle se développe de façon à servir une thèse étrangère à l’aristotélisme : selon Plotin, la nature produit sans changement, elle est une image immobile de la réflexion. L’argument est celui qui occupe l’essentiel des chapitres 11 à 12 du traité 28, dans lesquels Plotin établit que la nature produit les corps en les façonnant et qu’il est finalement possible de défendre une définition de la nature qui la décrirait comme une puissance à la fois propre au corps et intérieure au corps, mais à la condition préalable d’avoir expliqué que ce qui dans les corps est à la fois cause de leur détermination et principe de leurs différents mouvements n’est pas matériel. La nature est dans les corps leur détermination et leur configuration rationnelles. La nature nomme de la sorte une activité et le résultat de cette activité : l’activité de la puissance ultime de l’âme et le résultat, dans les corps, de cette activité. La phúsis plotinienne est une natura naturans, un processus qui ne cesse de se réaliser en engendrant dans les corps une image, une trace ou un reflet de son activité. 







La production de la matière


C’est pour s’opposer aux gnostiques que, dans le traité 33 (II, 9), Plotin rappellera comment, lors de sa descente, l’âme produit jusqu’à la matière ; cette doctrine est également exposée dans les traités 13 (III, 9) et 15 (III, 4). Contrairement aux gnostiques, Plotin estime que la production de la matière ne peut être la conséquence d’une faute, et que l’âme ne saurait commettre une faute que sous l’influence de la matière. Il n’est pas concevable que la matière puisse se trouver « à l’écart » de la puissance divine, dont elle est un produit nécessaire. Bref, pour Plotin, l’âme engendre la matière et la configure, sans commettre de faute : c’est dans l’innocence que l’âme engendre la matière, et cette dernière est toujours recouverte d’une trace de l’âme.


Cette trace de la puissance de l’âme, c’est ce que Plotin nomme lógos, la « raison », et c’est sur le statut des « raisons » que se prononce le chapitre 3 du traité 30 (III, 8), où Plotin dira de toute production et de tout engendrement qu’ils sont une contemplation. Voilà qui est vrai de l’âme du monde, qui produit au moyen de sa puissance végétative et qui contemple aussi, car l’âme du monde possède une faculté supérieure et rationnelle qui reste toujours attachée à l’Intellect.


Si l’âme du monde produit toutes choses, par l’intermédiaire des lógoi, en contemplant l’intelligible, il faut admettre l’idée de providence qui correspond à l’administration réfléchie et prévoyante mise en œuvre par cette même âme qui, dans la mesure du possible, reproduit dans le sensible l’ordre de l’intelligible. Les traités 47 et 48 (III, 2 et 3) célébreront la puissance de cette âme qui coordonne le ciel et la terre, les saisons et les animaux.










La sympathie


Celui qui reconnaît la puissance fabricatrice et organisatrice de l’âme du monde doit pouvoir comprendre de quelle façon les événements, au sein du monde, sont autant de signes liés les uns aux autres. De la sorte, parce que les événements s’entraînent et s’expliquent les uns les autres, toutes les formes de divination se trouvent justifiées. Mais elles sont si nombreuses qu’elles se trouvent comme dissoutes dans un vaste système cosmique où aucun signe n’est privilégié et où aucun herméneute n’est nécessaire. Plotin finit ainsi par enlever toute spécificité à la divination en l’assimilant à la connaissance du monde, au sens le plus général du terme. Ce qu’il s’agit d’apercevoir, selon Plotin, c’est le rôle que joue dans le monde la « sympathie » de toutes choses, comme les chapitres 30 à 45 du traité 28 en donnent la démonstration astronomique et cosmologique.


Le terme « sympathie » rend le grec sumpatheía, et il a encore pour synonyme sumphonía, l’accord. L’usage philosophique du terme, origine de la notion de « sympathie », est stoïcien. Le « souffle » (pneûma) qui se trouve dans un état de tension est de fait sujet à une espèce de mouvement « ondulatoire » continu qui implique que tout effet ressenti dans une partie soit ressenti par le tout. Plotin refuse cette doctrine en tant que telle, parce qu’il considère qu’elle ne peut valoir que pour les corps. Mais il l’adapte de façon à ce qu’elle puisse valoir pour le corps vivant, c’est-à-dire cette fois pour le corps animé ; la sympathie est alors d’autant plus étendue que c’est l’âme végétative qui, dans le monde ou dans n’importe quel vivant, produit et ordonne le corps.


La sympathie s’explique donc par le fait que dans ce monde, chaque chose, qu’il s’agisse d’un corps inanimé ou d’un organisme, appartient à une unité, que ce soit celle de l’individu ou du tout. Dans tous les cas, ce sont les « raisons » (lógoi) qui en dernière analyse rendent compte de la constitution et de l’organisation de la partie comme du tout. Et comme les « raisons », ce sont les « formes » (eîdē) au niveau de l’âme, il s’ensuit qu’on retrouve dans le monde sensible, de manière certes atténuée, l’unité qui dans le monde intelligible caractérise l’Intellect. C’est un argument que Plotin fait valoir dans le traité 28 alors qu’il soutient que « notre univers a part aux réalités supérieures » (chap. 39, l. 5).


Dans cette perspective, on peut dire avec le traité 27 que toutes les âmes sont de même espèce (homoeidés), mais également, avec le traité 28, que tous les corps sont des parties de ce tout qu’est le monde.


C’est en concevant cette sympathie que l’on comprend également que la providence n’est pas le destin, comme l’avait déjà indiqué le traité 3 (III, 1). La providence divine (qui correspond grosso modo à l’activité de l’âme du monde) détermine le cadre rationnel général du devenir, sans toutefois agir directement dans la moindre action. Il convient donc de distinguer prudemment causes lointaines et causes prochaines. Le voleur et l’assassin sont bel et bien responsables de leurs actes sans que les causes cosmiques dans leur ensemble doivent être convoquées pour justifier l’inacceptable. Même les circonstances dites « atténuantes » n’effacent pas le poids de la décision. Cela étant, Plotin ne renonce pas complètement à parler du destin, de ce fatum que l’on croit pressentir quand l’imprévisible qui arrive semble avoir une certaine nécessité. Le surcroît de réalité propre à ce que l’on ne peut prévoir et qui arrive cependant n’est pas abandonné à la logique désabusée du « c’est comme ça ». Bien que les maux ne relèvent pas des dieux, bien que l’homme soit libre, ce qui arrive s’inscrit dans l’ordre du monde. Le destin selon Plotin apparaît comme l’ultime trace de la providence, non pas une liaison nécessitante comme dans le cas du cycle des saisons ou de la course des astres, mais une liaison néanmoins telle que nos actes peuvent dans une certaine mesure être prévus.







Les âmes des dieux et des démons


Les corps célestes et la terre sont pourvus d’une âme. Étant donné que leur corps est indestructible et qu’ils sont pourvus d’un intellect dont ils font toujours usage, on peut dire que ce sont des dieux. Cette conclusion est très importante, car elle permet de poser la question de l’astrologie, c’est-à-dire de l’influence que peuvent avoir les astres sur les événements qui se produisent sur terre. Plotin admet que les astres entendent nos prières et que d’une certaine façon ils les exaucent. Mais de même qu’avec la divination, cette reconnaissance est en même temps une contestation : Plotin refuse en effet aux corps célestes la mémoire, et il ne peut rapporter leur influence à un choix préalable, sous peine d’attribuer à des dieux des choix absurdes ou mauvais. Cela signifie que les corps célestes agissent non pas à la suite d’une intention, mais de façon pour ainsi dire automatique. C’est une fois de plus la notion de « sympathie » qui joue un rôle déterminant. Les astres ont une influence sur ce qui arrive ici-bas, mais cette influence ne peut être programmée, car elle est naturelle. Il en va de même pour la magie, même si la situation se complique lorsqu’on tient compte des démons, sur lesquels s’était déjà prononcé le traité 15 (III, 4) et qu’évoque à son tour le traité 28, chapitre 43.


Les démons (traité 26 (IV, 3), 18, 23-25), qui ont un corps fait d’air, se trouvent dans la région qui jouxte la terre. Ils sont plus puissants que les hommes, mais ils ont de l’irrationnel dans leur âme. Aussi peuvent-ils être « charmés ». Il y a là des influences auxquelles l’âme peut se soustraire, mais au prix seulement d’une purification : c’est en contemplant la réalité véritable, en se connaissant elle-même et en se purifiant de tout ce qui n’est pas elle que l’âme pourra échapper aux influences fâcheuses.







Les différentes facultés de l’âme humaine


L’âme d’un être humain est une réalité mobile et composite. Non pas au sens où elle comporterait des parties, mais au sens où elle se présente sous plusieurs aspects en fonction du « lieu » où elle se trouve et des activités qu’elle exerce alors. Par une « partie » d’elle-même, que l’on qualifie d’« âme non descendue » et qui correspond à l’intellect (noûs), l’âme humaine reste dans l’intelligible, que peut réintégrer l’« âme descendue » qui vient s’installer dans un corps pourvu d’une âme végétative (phutikē psúkhē) en s’associant d’abord dans le ciel à un véhicule fait de feu et d’air, puis sur terre à un corps solide (voir Porphyre, Sentence 29). Ce corps solide habité par une âme végétative qui vient de l’âme du monde végétative et qui est d’abord un embryon accueille à la naissance l’âme descendue. Il s’agit non d’un corps inanimé, mais d’un organisme qui est souvent désigné comme un corps qualifié (toiónde sō̂ma).


L’âme humaine, on l’a dit, reste ainsi attachée à l’Intellect, et Plotin la dit « divine », car même si elle a chu de l’Intellect pour venir à travers le ciel jusqu’au corps terrestre, elle est capable, par ses propres forces, de revenir à sa source. Cette âme est celle qui constitue notre « moi » et c’est son comportement qui détermine notre destin. L’âme est donc plus proche tantôt de l’Intellect, tantôt du corps. C’est la raison pour laquelle elle n’a pas l’intellection pour unique activité, car elle peut faire acte de sensation et de représentation lorsqu’elle est liée à un corps. C’est aussi pourquoi, selon les étapes de son existence et selon les corps qu’elle anime, elle peut ou non exercer une forme de mémoire particulière. Mais de façon à mieux saisir les enjeux qui sont attachés aux considérations de Plotin sur la mémoire (celles qui occupent le vaste ensemble qui va du chapitre 25 du traité 27 au chapitre 17 du traité 28), il convient de dresser un inventaire des facultés qu’exerce l’âme lorsqu’elle anime un corps humain.


Parler des âmes individuelles, c’est parler d’âmes qui se trouvent provisoirement dans un corps solide. Cette association d’une âme avec un corps qui correspond à ce qu’on appelle un vivant (zō̂ion) est tout naturellement qualifiée de « composé », c’est-à-dire en grec, sunamphóteron ou koinón (27 (IV, 3), 26, 1) ou súntheton (39 (VI, 8), 2, 13). Étant donné sa mobilité et son caractère multiple, l’âme ne présente pas toujours le même type d’union avec le corps. 


Il est essentiel de remarquer que Plotin décrit cette union en utilisant des images qui impliquent l’action du feu sur l’air. Cette action peut être de deux sortes. Le feu transmet à l’air chaleur et lumière. Les images qui se rapportent à la chaleur servent à Plotin à décrire l’association de l’âme végétative avec un corps. Cette association est plus matérielle et elle dure un moment après que le feu a disparu, un peu comme l’âme végétative continue de faire pousser ongles et cheveux après la mort (traité 28 (IV, 4), 29) ; voilà pourquoi l’image de la chaleur permet de décrire l’union d’un corps avec l’âme végétative. En revanche, l’image de la lumière qui s’attache à l’air est beaucoup plus susceptible de décrire l’union de l’âme descendue avec un corps. Dès que la source de lumière, le feu, disparaît, la lumière disparaît ; dès que l’âme descendue l’a quitté, le corps devient un cadavre qui ne peut plus faire usage d’aucune faculté. Même si l’âme n’est que potentiellement dans tel ou tel corps, elle n’est pas libre à l’égard de son environnement, car le composé est sujet aux affections (páthē) susceptibles de donner lieu à des sensations. L’âme, à la façon d’un artisan, utilise le corps comme un instrument, et de ce fait peut être sujette à perplexité et à changement d’opinions, ce qui affecte sa conduite et la valeur morale de cette dernière.


Restant fidèle à Platon, Plotin estime qu’une réalité (ousía) se définit par sa puissance (dúnamis) d’accomplir telle ou telle action (érgon) et de subir telle ou telle affection (páthos). Il en va ainsi de l’âme humaine, dont on va maintenant présenter les principales caractéristiques. On commencera par décrire la réalité (ousía) de l’âme, c’est-à-dire ses activités ou facultés, puis on décrira les affections du corps vivant. 


La position de Plotin en ce qui concerne l’âme est platonicienne, car elle rejette la définition aristotélicienne de l’âme comme une entéléchie, la définition épicurienne comme un agrégat d’atomes subtils et la définition stoïcienne comme un souffle. Toutefois, Plotin n’adopte pas la tripartition des facultés de l’âme que décrivait Platon en distinguant en elle trois éléments (désirant, irascible et rationnel : epithumētikón, thumoeidés et logistikón) ; il lui préfère une division en quatre facultés inspirée de l’aristotélisme. La critique la plus claire de la tripartition se trouve dans une discussion sur la colère dans le traité 28 (IV, 4), 28. Pour Plotin, la colère, tout comme c’est le cas du désir d’ailleurs, dépend non pas de l’irascible (thumoeidés), mais de la faculté végétative (tò phutikón) qui fait qu’un corps est un organisme, un corps vivant. Plotin en apporte une preuve en faisant valoir que ceux qui recherchent moins les plaisirs corporels portent moins d’attention à leur corps et sont moins sujets à la colère ; on a de bonnes raisons de supposer que Plotin s’inspire des stoïciens sur ce point en adaptant leur point de vue à sa psychologie. De surcroît, il faut noter que la tripartition n’apparaît en aucun endroit stratégique après les traités 27 à 29, ce qui peut laisser entendre que Plotin estime avoir produit un exposé suffisant. L’âme descendue se situe dans la région de la tête, alors que l’âme végétative se situe dans la région du foie.




L’âme végétative (tò phutikón)


Alors que cette position est claire, le vocabulaire pour désigner les facultés varie. Le terme phutikón (végétatif), qui désigne à proprement parler l’âme qui se trouve dans les végétaux, est en général utilisé pour désigner en nous la faculté de l’âme la plus basse. À quelques lignes d’intervalle cependant, on trouve pour désigner la même faculté le terme phutikón et le terme threptikón (nutritif). Dans d’autres passages, les termes auxētikón (responsable de la croissance) et gennētikón (responsable de la reproduction) sont utilisés pour désigner la même faculté. Une autre difficulté liée au vocabulaire apparaît rapidement. C’est le même terme, phutikón, qui, dans les âmes particulières, désigne l’ensemble des activités les plus basses, et qui dans l’âme du monde désigne la partie inférieure responsable de la production du monde sensible. Ce qui amène à penser que, en l’être humain, l’âme végétative relève de l’âme du monde.


C’est en effet l’âme du monde qui, par l’intermédiaire des lógoi, est responsable de la production d’un nouvel être vivant, c’est-à-dire d’un nouveau corps animé. L’origine de ce corps animé se trouve dans le sperme du père susceptible de transmettre la phúsis de l’âme du monde ; lorsqu’il se trouve dans le ventre de la mère, le sperme peut entraîner la formation d’un embryon pourvu d’une puissance végétative ; par la suite, la mère collabore au développement de cet embryon par la faculté végétative qui lui est propre. De la sorte, tout individu est un produit de l’âme du monde, et partage comme toutes les autres parties du monde les mêmes effets qui sont associés aux révolutions de l’univers ; c’est pourquoi – comme le sont les pratiques divinatoires – l’astrologie est partiellement admissible. À la naissance, descend, en un instant, pour venir s’associer à cette puissance végétative une âme (psukhḗ) qui, par sa partie inférieure, sera responsable du mouvement, de la sensation et de la réflexion, et à laquelle est attachée une partie non descendue, l’intellect, le noûs. Les choses se compliquent encore, car, dans le traité 22, Plotin soutient que c’est à la réception de l’âme (psukhḗ) que se manifestent les désirs, le plaisir et la douleur, qui sont en principe associés à l’âme végétative individuelle. Plotin semble avoir bien vu le problème dans le traité 8 (IV, 9). Pour plus de détails, on se reportera au traité attribué à Porphyre, Sur la manière dont l’embryon reçoit l’âme.


La distinction entre ce qui appartient à une âme individuelle et ce qui relève de l’âme du monde semble se fonder sur une distinction plus fondamentale concernant le vivant défini comme un animal : dans la mesure où l’on considère le corps de ce vivant, il faut dire que son comportement et ses capacités sont ceux de la nature dans son ensemble, et qu’ils correspondent au comportement et aux capacités du reste des choses dans l’univers. En revanche, tout ce qui se situe au-delà du corps, dans le cas de l’homme et dans celui des animaux – étant donné l’admission de la métensomatose ou réincarnation – peut être considéré comme « individuel ». La question qui se pose alors est celle qui consiste, lorsque l’on voit le terme phutikón, à se demander s’il s’agit de la faculté la plus basse de notre âme ou de la partie inférieure de l’âme du monde qui, en tant que nature, produit et informe tous les objets que contient l’univers. Cette question devient cruciale lorsqu’on évoque la mort. À cette occasion, l’âme végétative quitte plus lentement le corps qu’elle animait plus lentement que l’âme descendue, probablement pour rejoindre l’âme du monde végétative. 


De l’âme végétative passons maintenant à l’âme descendue. Dans ce contexte se pose une ambiguïté linguistique supplémentaire. Plotin distingue plusieurs aspects de cette âme descendue : âme sensitive (tò aísthētikón), âme désirante (tò orektikón), âme discursive (tò dianoētikón), en utilisant des termes qui peuvent être aussi utilisés pour nommer les activités de ces facultés.







    L’âme sensitive (tò aísthētikón)


Dans l’âme sensitive (tò aísthētikón), il faut distinguer entre des puissances qui rendent compte de la perception d’objets extérieurs et des puissances capables de percevoir ce qui se passe à l’intérieur de nous. 


Toute sensation porte sur des objets extérieurs parce que les affections du corps que perçoit l’âme sensitive se produisent en dehors d’elle (voir en outre 49 (V, 3), 2, 2-6). La faculté sensitive comprend d’un côté les cinq sens, et d’un autre le sens commun (koinḕ aísthēsis) qui regroupe les informations données par les cinq sens. Ces cinq sens sont ceux que nous connaissons : la vue, l’ouïe, le toucher, le goût et l’odorat. Alors que le toucher appartient à tout le corps, les autres sens sont associés à des organes particuliers : yeux, oreilles, langue et nez, sans que l’âme, qui préserve son unité, ne soit divisée par sa présence dans ces organes. 


Plotin évoque une puissance de perception interne qui prend conscience des désirs, une perception qui annonce les affections : cette puissance est quelquefois qualifiée de « conscience » (sunaísthēsis). Par ailleurs, le terme parakoloúthēsis (traduit par « attention ») est utilisé pour indiquer une connaissance qui accompagne chacune des opérations impliquées dans le mécanisme de la sensation. À ces deux termes se trouve associé celui de súnésis (traduit par « compréhension »), qui désigne pour sa part une vision d’ensemble du processus, apparentée à ce que recouvre la notion de conscience.


Une autre faculté qui doit être attribuée à l’âme sensitive est la faculté de représentation (tò phantastikón), qui permet le passage entre la sensation (aísthēsis) et la raison discursive (diánoia). Elle reçoit les objets de la sensation sous forme de lógoi, et ces derniers sont transmis à la raison discursive pour y être traités. Elle semble s’identifier jusqu’à un certain point à la sensation interne. Elle trouve son point de départ dans les affections corporelles et transmet les informations sur ces affections à la partie supérieure de l’âme qui doit décider s’il convient ou non d’agir. 


La mémoire est la faculté qui conserve les représentations (phantasíai). La faculté de former une opinion (dóxa, doxastikón) est intimement liée à la représentation, au point de s’y trouver identifiée dans le traité 26 (III, 6), 4. Puisqu’elle porte essentiellement sur les choses perçues, il va de soi que la mémoire, qui assure la conservation des représentations, se trouve placée dans l’âme sensitive (voir déjà 9 (VI, 9), 3, 27-32 puis 32 (V, 5), 1, 62-65).







L’âme désirante (tò orektikón)


Plotin, on l’a vu, se refuse à distinguer en l’âme entre une faculté responsable de l’appétit (epithumía) et une autre responsable de l’agressivité (thumós) ; il estime que ces deux groupes d’activités sont sous la responsabilité d’une même faculté de l’âme. Encore faut-il tenter de déterminer de quelle faculté il s’agit : de l’âme sensitive ou d’une âme désirante ? On peut aussi se demander si une faculté distincte est responsable du désir (órexis) et si cette faculté recouvre toutes les sortes de désirs.


Un certain nombre d’arguments iraient dans le sens de l’existence d’une telle faculté. Même les désirs corporels les plus élémentaires, comme ceux de la nourriture, de la boisson ou du sexe, impliquent la sensation et la conscience. Ils ne peuvent donc relever de la seule faculté végétative. Et à plus forte raison est-ce le cas pour les désirs de choses qui ne relèvent pas du corps. On peut faire valoir le même genre d’arguments pour rendre raison des mouvements de colère déclenchés par un dommage infligé au corps ou même et surtout par un sentiment d’injustice. 


À deux reprises, le traité 27 associe l’impulsion (hormḗ) et le désir (órexis). Cette association, comme on va y revenir, indique que Plotin, à la manière d’Aristote, tient le désir pour le principe véritable de toute action. Or en l’homme, l’action ne saurait avoir le corps pour seule origine. Dans le premier passage, au chapitre 28, Plotin se demande où dans le corps il faut situer les facultés de l’âme. Il répond que le principe de la sensation et de l’impulsion (hormḗ) doit se trouver dans la tête et plus précisément dans le cerveau, parce que la sensation, la représentation et le raisonnement s’y trouvent aussi. Dans le second, au chapitre 23, Plotin laisse entendre que hormḗ et órexis doivent être regardées comme des opérations qui peuvent être associées à celles de l’âme sensitive. Mais on ne peut tirer de la reconnaissance du fait que ces deux champs d’opérations se rapportent à la même base corporelle la conclusion que la faculté désirante est recouverte par la faculté sensitive. Cela nous amène à faire de l’orektikón une faculté séparée. D’autres passages vont d’ailleurs dans le même sens. Dans le traité 9, Plotin semble bien donner un statut séparé à l’orektikón : « Il faudrait dire ensuite que l’âme est multiple, même celle qui est une, bien qu’elle ne soit pas composée de parties. Il y a en effet beaucoup de facultés en elle qui sont tenues ensemble par l’unité comme par un lien : raisonner, désirer, percevoir » (9 (VI, 9), 1, 39-41). Dans le traité 39, on retrouve le couple hormḗ et órexis, dans un contexte où il est permis de penser que l’on pourrait les rapporter à l’orektikón (39 (VI, 8), 2). C’est d’ailleurs ce que laisse entendre un autre texte, dans le traité 53 cette fois (53 (I, 1), 5). Beaucoup d’incertitudes subsistent quant au statut qu’il faut réserver à l’orektikón, mais nous sommes enclins à le tenir pour une faculté à part entière, une faculté à double face, dirigée non seulement vers le bas, c’est-à-dire vers les corps, mais également vers le haut, c’est-à-dire vers l’âme non descendue, vers l’Intellect et vers l’Un. Il convient à cet égard de relever que Plotin paraît, sur ce point, suivre Aristote, pour qui le désir est susceptible d’être rationnel, là où Platon opposait de manière plus tranchée le désir et la raison. 







L’âme discursive (dianoētikón)


La faculté la plus haute en l’être humain est la diánoía, la « pensée discursive », puissance de raisonner et de former des jugements. Mais c’est à l’âme qui a la capacité de former des jugements, et à laquelle Plotin dit souvent que nous nous identifions, qu’il revient, en portant ses regards sur le corps, de porter un jugement sur les affections de ce corps. La diánoia se distingue du noûs par les deux traits suivants : elle traite et évalue des données venues de facultés cognitives inférieures ; et alors que le noûs se trouve du côté de l’intuition, la diánoía est du côté de la discursivité, de la dialectique considérée comme division et rassemblement et à laquelle est consacré le traité 20, de sorte qu’elle ne contemple jamais un objet dans sa totalité. La diánoia, dont la complexité apparaît plus importante dans le traité 49, peut être considérée comme un intellect qui divise (noûs merízōn), s’opposant en cela au noûs qui est indivisible en soi et qui appréhende en sa totalité l’être qui est son objet. 







L’intellect (noûs) ou l’âme non descendue 


L’intellect pur, même s’il n’est pas détaché de la part de nous immergée dans le monde sensible, se trouve déjà au-delà de lui, car il est entièrement indépendant de toutes les autres facultés et de toutes les activités qui se passent en ce monde. 


Dire d’un être humain que c’est un composé de corps et d’âme reste simple ; mais les choses se compliquent quand il s’agit de dire ce que c’est que cette âme. L’âme qui définit un être humain est une âme descendue pour venir s’installer dans un organisme déjà doté d’une âme végétative qui participe à l’âme végétative de l’âme du monde, mais dont une « partie » reste accrochée à l’Intellect. C’est entre ces deux pôles, l’Intellect et le corps, que se meut sans cesse une âme qui par ailleurs participe de l’unité de l’Âme totale, qualifiée d’« hypostase ». Ce sont tous ces points qui rendent extrêmement complexe une approche de l’âme chez Plotin. 










Les affections et les activités de l’âme descendue


Après avoir décrit et défini les aspects et les facultés de l’âme descendue, il convient de décrire et de définir les affections et les activités qui se rapportent à ces facultés. Ces facultés forment, comme on vient de le noter, un continuum au sein duquel il n’est pas facile de faire des distinctions, ni de déterminer entre ce qui revient à telle ou telle faculté. Dans le cas des émotions et des sensations, l’âme reste un incorporel impassible, en se bornant à réagir à certaines des affections (páthē) qui touchent le corps. Avec l’imagination et la mémoire, elle se libère du corps en formant et en conservant des images qui n’ont plus rien à voir avec le corps, et c’est sur ces images que la raison discursive va s’exercer.




Les affections (páthē)


C’est paradoxalement parce qu’il promeut l’impassibilité (l’apatheía), ou mieux le détachement à l’égard des affections, que Plotin veut déterminer avec le plus de précision possible le rôle du corps et de l’âme dans ce qu’il appelle les « affections » (páthē). Plotin avait abordé cette question dans le traité 26 (III, 6) Sur l’impassibilité des incorporels.


Puisqu’elle est un incorporel, l’âme reste impassible, même lorsque le corps est affecté. S’inspirant d’Aristote (De l’âme I, 4, 408b1), Plotin soutient qu’on ne peut pas plus dire de l’âme qu’elle est en colère, qu’on ne peut dire d’elle qu’elle tisse ou construit. En réalité, les affections dépendent de l’âme, mais elles ont lieu dans le corps, et c’est la structure du corps vivant qui est affectée (voir 26 (III, 6), 3). Les affections sont à l’origine des émotions et des impressions sensibles. Les impressions sont à l’origine des sensations, alors que les émotions sont à l’origine de ce qu’on appelle des « sentiments ». Cette distinction ne se trouve pas dans le texte de Plotin, mais nous allons l’adopter ici pour clarifier l’exposé : on examinera les émotions et l’on évoquera ensuite les sensations, en rappelant les principales leçons du traité 26 (III, 6).




a. Le plaisir et la douleur 


Plotin définit le plaisir et la douleur en ces termes : « La douleur c’est la connaissance du retrait qu’opère le corps en train d’être privé de l’image d’une âme, tandis que le plaisir c’est la connaissance que prend un être vivant du fait que l’image d’une âme revient une fois de plus s’adapter à un corps » (28 (IV, 5), 19, 2-4). Cette définition est énigmatique, mais on pourrait penser qu’un corps blessé ou malade est moins susceptible d’accueillir l’âme végétative dont il doit être pourvu. En fait, il ne peut y avoir de douleur que dans la partie d’un organisme, c’est-à-dire d’un corps administré par une âme végétative. De surcroît, pour qu’il y ait douleur, il doit y avoir non seulement une sensation, mais une sensation consciente, c’est-à-dire accompagnée d’un jugement ; et à ce niveau, c’est l’âme supérieure qui intervient. Après en avoir donné cette définition, Plotin insiste sur le fait que la conscience du plaisir et de la douleur prend la forme d’une connaissance dépourvue d’affection ; cela est compréhensible en raison du fait que la sensation dépend de l’âme sensitive qui est un incorporel.







b. Le désir et la colère


Dans les chapitres 22 à 27 du traité 28 (IV, 4), Plotin expose la façon dont opèrent le désir et la colère, l’intervention du corps dans chaque cas, et la faculté impliquée. Il apparaît clairement que dans les deux cas, c’est la faculté végétative qui intervient en premier : elle est en effet concernée au premier chef par les exigences du corps, et c’est elle qui tient compte du désir corporel lorsque la faculté sensitive reçoit l’image qui lui correspond (traité 28, chap. 10). Comme le suggère le traité 27, chapitre 23, la possibilité reste ouverte pour que le désir, l’órexis, soit attribuable à une autre faculté de l’âme. Mais cette possibilité semble être écartée par un autre passage du traité 28 (IV, 4), où on trouve une discussion portant sur le désir et la colère. Dans le traité 27 (IV, 3), 23, on apprend que la source du désir corporel se trouve dans la région du foie ; et Plotin le confirme en rappelant que c’est dans cette région que la faculté végétative opère. Mais l’explication que donne alors Plotin diffère de celle donnée dans le traité précédent. C’est la faculté végétative qui donne la trace de l’âme qui est partout présente dans le corps, et c’est tout le corps qui recherche la satisfaction du désir : voilà pourquoi le désir est lié à la faculté végétative (28 (IV, 4), 28, 10-17). Et il en va de même pour la colère ; la preuve en est que ceux qui s’intéressent moins à leur corps se mettent moins en colère (28 (IV, 4), 28, 22-58). Le désir et la colère sont considérés comme relevant de la faculté désirante, laquelle est associée à la faculté végétative (28 (IV, 4), 28, 70-72).


Dans le cas de la colère cependant, la sensation a un rôle à jouer, comme on le voit négativement dans le cas des végétaux. Seule la sensation provoque une impulsion (hormḗ) à se mobiliser contre la cause d’une blessure (28 (IV, 4), 28, 58-63). Voilà qui laisse entendre que l’impulsion, qui est une composante de la colère, présente une certaine indépendance à l’égard de la sensation ; c’est aussi le cas dans le traité 27 (IV, 3), 23. Cela dit, il faut se méfier de l’usage lâche que fait Plotin du terme órexis. Ce terme peut faire référence soit à une activité, soit à une faculté de l’âme. Or, il peut arriver, comme le suggère le traité 27, que l’órexis soit considérée comme une activité, et non pas comme une faculté de l’âme.


Dans les traités 27 et 28, Plotin défend la thèse suivante : la faculté végétative est responsable du désir et de la colère. La sensation intervient aussi dans ces deux cas. Mais aucune autre faculté ne vient coiffer ces deux facultés-là. Cela confirme la distinction établie entre le désir et la conscience de ce désir. Cela dit, il est impossible de déterminer si la conscience d’un désir et sa satisfaction sont liées à la même faculté de l’âme.


Le désir et la colère trouvent leur origine dans le corps. Mais le corps ne pourrait avoir des désirs ou des colères s’il était seulement un corps. Il s’agit d’un corps qui est animé par la nature, c’est-à-dire par la partie inférieure de l’âme du monde : « Il faut dire en effet que les affections de ce genre n’appartiennent pas entièrement à l’âme, mais à un corps qui est tel, c’est-à-dire à quelque chose qui constitue un ensemble, un composé. Car ce qui est un se suffit pour ainsi dire à soi-même » (28 (IV, 4), 20, 18-20). Quand il parle de corps « qualifié », Plotin attire l’attention sur le fait qu’il s’agit d’un corps qui est déjà doté d’une vie par la nature ; celle-ci préexiste au corps qu’elle produit. C’est le corps qualifié qui fait l’expérience d’une douleur ou d’un manque et qui recherche leurs contraires. Ce n’est qu’ensuite que l’âme est informée. Et c’est l’âme qui décide ou non de satisfaire cette quête. Le désir peut varier en fonction de la disposition du corps, et la satisfaction n’intéresse que le corps. Le désir du corps ne peut donc passer dans la phúsis qui reste cependant l’arbitre pour savoir si une chose est naturelle ou non.


Plotin montre que la partie d’une émotion qui implique une modification corporelle se produit dans le corps. Parce que l’âme n’est pas un corps, pas même ce « souffle » (pneûma) que décrivent les stoïciens, l’âme ne peut subir d’affection. C’est seulement la matière sur laquelle la forme intervient (c’est-à-dire le corps, car la matière est elle aussi un incorporel) qui subit l’affection ; la forme n’agit sur la matière que par sa seule présence. Même l’âme végétative n’est pas sujette au mouvement dont elle est l’origine. En d’autres termes, elle ne grandit pas lorsqu’elle provoque la croissance. L’âme végétative est la cause de l’affection, et la source d’un mouvement qui peut mener ou non à une image perceptive.


Pour Plotin, c’est donc le corps qui est responsable des émotions. Il ne s’agit pas de n’importe quel corps, mais d’un corps dont le sang et la bile comportent une âme, ou plutôt une trace de l’âme (il s’agit en fait de la « nature »), ce qui explique que, lorsque le corps est affecté, ils réagissent immédiatement. Une perception peut alors se produire ; une image se forme qui permet à l’âme de coopérer avec la disposition du corps et de le faire se mouvoir contre la cause de la douleur.










Les activités (érga ou enérgeiai) de l’âme


Si l’on ne tient plus compte des affections páthē, qui sont le fait du corps et donc de la phúsis, l’âme impassible accomplit des actes (érga) et des activités (enérgeiai). Au niveau toutefois de la sensation, l’âme doit tenir compte des affections qui touchent le corps et les organes des sens.




a. La sensation


L’une des difficultés majeures attachées à l’analyse de la sensation, chez Plotin comme chez bien d’autres auteurs grecs, vient du fait que le terme aísthēsis en grec ancien recouvre deux domaines distincts : celui de la perception pure, qui est une affection, et qui correspond à la réception d’un stimulus par un organe des sens, et l’acte de pensée que déclenche ce stimulus. Même si Plotin insiste sur la distinction entre l’âme et le corps, son vocabulaire touchant la sensation conserve cette imprécision. Par un côté, donc, la sensation touche à l’affection, et par un autre à la pensée. Lorsqu’il analyse les mécanismes de la sensation, Plotin dit peu de choses sur l’odorat, le goût, le toucher et l’audition ; l’essentiel de ses analyses concerne la vue (c’est l’objet du traité 29). Plotin ne déroge pas en la matière au privilège que la pensée ancienne accorde à la vue.


On peut distinguer trois étapes dans le processus de la perception sensible : l’affection (páthos), la sensation (aísthēsis) proprement dite, et le jugement (krísis). Même si elles s’enracinent dans des affections, les sensations (aisthḗseis) doivent être considérées comme des activités (enérgeiai) et des jugements (kríseis). Et cela vaut pour les cinq sens externes, la vue, l’ouïe, le toucher, le goût et l’odorat.


S’opposant en cela aux explications matérialistes, comme celles que défendent les stoïciens, Plotin refuse d’envisager que la sensation implique la transmission (diádosis) progressive d’impressions physiques depuis l’objet jusque dans le corps et dans l’âme.


S’agissant des corps, Plotin conteste que l’on puisse rendre compte de la perception sensible en se contentant de distinguer ces trois éléments : un objet physique d’où viennent des impressions, un organe des sens qui les reçoit et une entité corporelle qui permet la transmission des impressions entre l’objet sensible et l’organe des sens. Dans le traité 29, Plotin réfute différentes variantes scolaires de l’explication de la sensation.


Aussi bien dans le traité 2 (IV, 7) qu’au début du traité 41 (IV, 6), Plotin soutient que la mémoire ne peut être considérée comme la rétention d’impressions sensibles dans l’âme. En effet, nous sentons non pas les objets eux-mêmes, mais, on l’a dit, une représentation d’eux. Reprenant un exemple d’Aristote (De l’âme, II, 7, 419a12-13), Plotin fait valoir qu’un œil mis en contact avec un objet ne peut le voir. Par suite, le sujet qui perçoit et l’objet perçu doivent rester distincts ; l’impression (túpos) et le sujet ne peuvent se trouver au même endroit. En fait, l’âme reçoit du corps non pas l’impression (túpos), qui est une affection (páthos), mais une représentation de cette impression qui se rattache aux « raisons » qui sont déjà des intelligibles. Dans cette perspective, la sensation est un processus du vivant dans son ensemble, où l’âme joue le rôle de l’artisan et le corps celui d’instrument, alors que la mémoire n’intéresse que l’âme. Les impressions qui sont transmises à l’âme sont des « intelligibles dépourvus de partie » (amerē̂ noḗmata). Plotin s’oppose donc à une explication par la transmission (diádosis) d’impressions sensibles allant d’une partie du corps à une autre, jusqu’à ce que soit atteinte une zone où il y a sensation. Si tel était le cas, fait valoir Plotin, telle partie du corps ne sentirait que la douleur sentie par la partie adjacente, et cela jusqu’à la faculté directrice (hēgemonikón) qui ne sentirait que la douleur de la partie adjacente. Et comme chaque partie aurait une sensation différente, il y aurait une infinité de sensations de la même douleur par exemple. Cet argument et d’autres encore, avancés dans le traité 2 (IV, 7), n’empêchent pas Plotin d’utiliser la notion de transmission (diádosis), notamment lorsque, dans le traité 8 (IV, 9), il explique que des stimuli dont l’intensité reste minime n’arrivent pas à déclencher de sensation. Cela signifie que tous les stimuli qui se manifestent à la périphérie du corps n’atteignent pas forcément à l’âme. 


Même si l’âme se trouve partout dans le corps, elle n’est pas affectée comme l’est le corps, car ce n’est pas de la même façon que l’âme se trouve dans toutes les parties du corps. Se fondant sur les découvertes des nerfs faites au IIIe siècle par les médecins Hérophile et Érasistrate et sur leur élaboration par le médecin Galien, Plotin peut situer le point de départ de l’activité sensitive dans le cerveau. Reprenant la thèse suivant laquelle le même est connu par le même (hómoion homoíōi), Plotin l’interprète dans un sens particulier. Il s’agit pour lui de cette interdépendance, entre les parties du monde sensible, qualifiée de « sympathie » (sumpátheia), cette affection mutuelle de toutes choses que nous avons déjà évoquée. Reste la question de savoir si, dans le processus de la sensation, l’objet doit être en contact avec l’organe des sens directement, ou indirectement par le moyen d’un intermédiaire. Dans le traité 28, Plotin laisse la question de côté pour l’examiner dans le traité 29 (IV, 5). Dans le cas du toucher, la question ne se pose pas. Elle fait en revanche difficulté dans le cas de l’audition et surtout dans le cas de la vision. En fait, le fondement de la perception sensible est la sympathie. Pourtant, tout ce qui s’interpose entre un objet perçu et l’organe qui perçoit atténue la sympathie, et constitue un obstacle à la perception.
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(function(e,undefined){var t,n,r=typeof undefined,i=e.location,o=e.document,s=o.documentElement,a=e.jQuery,u=e.$,l={},c=[],f="2.0.0",p=c.concat,h=c.push,d=c.slice,g=c.indexOf,m=l.toString,y=l.hasOwnProperty,v=f.trim,x=function(e,n){return new x.fn.init(e,n,t)},b=/[+-]?(?:\d*\.|)\d+(?:[eE][+-]?\d+|)/.source,w=/\S+/g,T=/^(?:(<[\w\W]+>)[^>]*|#([\w-]*))$/,C=/^<(\w+)\s*\/?>(?:<\/\1>|)$/,k=/^-ms-/,N=/-([\da-z])/gi,E=function(e,t){return t.toUpperCase()},S=function(){o.removeEventListener("DOMContentLoaded",S,!1),e.removeEventListener("load",S,!1),x.ready()};x.fn=x.prototype={jquery:f,constructor:x,init:function(e,t,n){var r,i;if(!e)return this;if("string"==typeof e){if(r="<"===e.charAt(0)&&">"===e.charAt(e.length-1)&&e.length>=3?[null,e,null]:T.exec(e),!r||!r[1]&&t)return!t||t.jquery?(t||n).find(e):this.constructor(t).find(e);if(r[1]){if(t=t instanceof x?t[0]:t,x.merge(this,x.parseHTML(r[1],t&&t.nodeType?t.ownerDocument||t:o,!0)),C.test(r[1])&&x.isPlainObject(t))for(r in t)x.isFunction(this[r])?this[r](t[r]):this.attr(r,t[r]);return this}return i=o.getElementById(r[2]),i&&i.parentNode&&(this.length=1,this[0]=i),this.context=o,this.selector=e,this}return e.nodeType?(this.context=this[0]=e,this.length=1,this):x.isFunction(e)?n.ready(e):(e.selector!==undefined&&(this.selector=e.selector,this.context=e.context),x.makeArray(e,this))},selector:"",length:0,toArray:function(){return d.call(this)},get:function(e){return null==e?this.toArray():0>e?this[this.length+e]:this[e]},pushStack:function(e){var t=x.merge(this.constructor(),e);return t.prevObject=this,t.context=this.context,t},each:function(e,t){return x.each(this,e,t)},ready:function(e){return x.ready.promise().done(e),this},slice:function(){return this.pushStack(d.apply(this,arguments))},first:function(){return this.eq(0)},last:function(){return this.eq(-1)},eq:function(e){var t=this.length,n=+e+(0>e?t:0);return this.pushStack(n>=0&&t>n?[this[n]]:[])},map:function(e){return this.pushStack(x.map(this,function(t,n){return e.call(t,n,t)}))},end:function(){return this.prevObject||this.constructor(null)},push:h,sort:[].sort,splice:[].splice},x.fn.init.prototype=x.fn,x.extend=x.fn.extend=function(){var e,t,n,r,i,o,s=arguments[0]||{},a=1,u=arguments.length,l=!1;for("boolean"==typeof s&&(l=s,s=arguments[1]||{},a=2),"object"==typeof s||x.isFunction(s)||(s={}),u===a&&(s=this,--a);u>a;a++)if(null!=(e=arguments[a]))for(t in e)n=s[t],r=e[t],s!==r&&(l&&r&&(x.isPlainObject(r)||(i=x.isArray(r)))?(i?(i=!1,o=n&&x.isArray(n)?n:[]):o=n&&x.isPlainObject(n)?n:{},s[t]=x.extend(l,o,r)):r!==undefined&&(s[t]=r));return s},x.extend({expando:"jQuery"+(f+Math.random()).replace(/\D/g,""),noConflict:function(t){return e.$===x&&(e.$=u),t&&e.jQuery===x&&(e.jQuery=a),x},isReady:!1,readyWait:1,holdReady:function(e){e?x.readyWait++:x.ready(!0)},ready:function(e){(e===!0?--x.readyWait:x.isReady)||(x.isReady=!0,e!==!0&&--x.readyWait>0||(n.resolveWith(o,[x]),x.fn.trigger&&x(o).trigger("ready").off("ready")))},isFunction:function(e){return"function"===x.type(e)},isArray:Array.isArray,isWindow:function(e){return null!=e&&e===e.window},isNumeric:function(e){return!isNaN(parseFloat(e))&&isFinite(e)},type:function(e){return null==e?e+"":"object"==typeof e||"function"==typeof e?l[m.call(e)]||"object":typeof e},isPlainObject:function(e){if("object"!==x.type(e)||e.nodeType||x.isWindow(e))return!1;try{if(e.constructor&&!y.call(e.constructor.prototype,"isPrototypeOf"))return!1}catch(t){return!1}return!0},isEmptyObject:function(e){var t;for(t in e)return!1;return!0},error:function(e){throw Error(e)},parseHTML:function(e,t,n){if(!e||"string"!=typeof e)return null;"boolean"==typeof t&&(n=t,t=!1),t=t||o;var r=C.exec(e),i=!n&&[];return r?[t.createElement(r[1])]:(r=x.buildFragment([e],t,i),i&&x(i).remove(),x.merge([],r.childNodes))},parseJSON:JSON.parse,parseXML:function(e){var t,n;if(!e||"string"!=typeof e)return null;try{n=new DOMParser,t=n.parseFromString(e,"text/xml")}catch(r){t=undefined}return(!t||t.getElementsByTagName("parsererror").length)&&x.error("Invalid XML: "+e),t},noop:function(){},globalEval:function(e){var t,n=eval;e=x.trim(e),e&&(1===e.indexOf("use strict")?(t=o.createElement("script"),t.text=e,o.head.appendChild(t).parentNode.removeChild(t)):n(e))},camelCase:function(e){return e.replace(k,"ms-").replace(N,E)},nodeName:function(e,t){return e.nodeName&&e.nodeName.toLowerCase()===t.toLowerCase()},each:function(e,t,n){var r,i=0,o=e.length,s=j(e);if(n){if(s){for(;o>i;i++)if(r=t.apply(e[i],n),r===!1)break}else for(i in e)if(r=t.apply(e[i],n),r===!1)break}else if(s){for(;o>i;i++)if(r=t.call(e[i],i,e[i]),r===!1)break}else for(i in e)if(r=t.call(e[i],i,e[i]),r===!1)break;return e},trim:function(e){return null==e?"":v.call(e)},makeArray:function(e,t){var n=t||[];return null!=e&&(j(Object(e))?x.merge(n,"string"==typeof e?[e]:e):h.call(n,e)),n},inArray:function(e,t,n){return null==t?-1:g.call(t,e,n)},merge:function(e,t){var n=t.length,r=e.length,i=0;if("number"==typeof n)for(;n>i;i++)e[r++]=t[i];else while(t[i]!==undefined)e[r++]=t[i++];return e.length=r,e},grep:function(e,t,n){var r,i=[],o=0,s=e.length;for(n=!!n;s>o;o++)r=!!t(e[o],o),n!==r&&i.push(e[o]);return i},map:function(e,t,n){var r,i=0,o=e.length,s=j(e),a=[];if(s)for(;o>i;i++)r=t(e[i],i,n),null!=r&&(a[a.length]=r);else for(i in e)r=t(e[i],i,n),null!=r&&(a[a.length]=r);return p.apply([],a)},guid:1,proxy:function(e,t){var n,r,i;return"string"==typeof t&&(n=e[t],t=e,e=n),x.isFunction(e)?(r=d.call(arguments,2),i=function(){return e.apply(t||this,r.concat(d.call(arguments)))},i.guid=e.guid=e.guid||x.guid++,i):undefined},access:function(e,t,n,r,i,o,s){var a=0,u=e.length,l=null==n;if("object"===x.type(n)){i=!0;for(a in n)x.access(e,t,a,n[a],!0,o,s)}else if(r!==undefined&&(i=!0,x.isFunction(r)||(s=!0),l&&(s?(t.call(e,r),t=null):(l=t,t=function(e,t,n){return l.call(x(e),n)})),t))for(;u>a;a++)t(e[a],n,s?r:r.call(e[a],a,t(e[a],n)));return i?e:l?t.call(e):u?t(e[0],n):o},now:Date.now,swap:function(e,t,n,r){var i,o,s={};for(o in t)s[o]=e.style[o],e.style[o]=t[o];i=n.apply(e,r||[]);for(o in t)e.style[o]=s[o];return i}}),x.ready.promise=function(t){return n||(n=x.Deferred(),"complete"===o.readyState?setTimeout(x.ready):(o.addEventListener("DOMContentLoaded",S,!1),e.addEventListener("load",S,!1))),n.promise(t)},x.each("Boolean Number String Function Array Date RegExp Object Error".split(" "),function(e,t){l["[object "+t+"]"]=t.toLowerCase()});function j(e){var t=e.length,n=x.type(e);return x.isWindow(e)?!1:1===e.nodeType&&t?!0:"array"===n||"function"!==n&&(0===t||"number"==typeof t&&t>0&&t-1 in e)}t=x(o),function(e,undefined){var t,n,r,i,o,s,a,u,l,c,f,p,h,d,g,m,y="sizzle"+-new Date,v=e.document,b={},w=0,T=0,C=ot(),k=ot(),N=ot(),E=!1,S=function(){return 0},j=typeof undefined,D=1<<31,A=[],L=A.pop,q=A.push,H=A.push,O=A.slice,F=A.indexOf||function(e){var t=0,n=this.length;for(;n>t;t++)if(this[t]===e)return t;return-1},P="checked|selected|async|autofocus|autoplay|controls|defer|disabled|hidden|ismap|loop|multiple|open|readonly|required|scoped",R="[\\x20\\t\\r\\n\\f]",M="(?:\\\\.|[\\w-]|[^\\x00-\\xa0])+",W=M.replace("w","w#"),$="\\["+R+"*("+M+")"+R+"*(?:([*^$|!~]?=)"+R+"*(?:(['\"])((?:\\\\.|[^\\\\])*?)\\3|("+W+")|)|)"+R+"*\\]",B=":("+M+")(?:\\(((['\"])((?:\\\\.|[^\\\\])*?)\\3|((?:\\\\.|[^\\\\()[\\]]|"+$.replace(3,8)+")*)|.*)\\)|)",I=RegExp("^"+R+"+|((?:^|[^\\\\])(?:\\\\.)*)"+R+"+$","g"),z=RegExp("^"+R+"*,"+R+"*"),_=RegExp("^"+R+"*([>+~]|"+R+")"+R+"*"),X=RegExp(R+"*[+~]"),U=RegExp("="+R+"*([^\\]'\"]*)"+R+"*\\]","g"),Y=RegExp(B),V=RegExp("^"+W+"$"),G={ID:RegExp("^#("+M+")"),CLASS:RegExp("^\\.("+M+")"),TAG:RegExp("^("+M.replace("w","w*")+")"),ATTR:RegExp("^"+$),PSEUDO:RegExp("^"+B),CHILD:RegExp("^:(only|first|last|nth|nth-last)-(child|of-type)(?:\\("+R+"*(even|odd|(([+-]|)(\\d*)n|)"+R+"*(?:([+-]|)"+R+"*(\\d+)|))"+R+"*\\)|)","i"),"boolean":RegExp("^(?:"+P+")$","i"),needsContext:RegExp("^"+R+"*[>+~]|:(even|odd|eq|gt|lt|nth|first|last)(?:\\("+R+"*((?:-\\d)?\\d*)"+R+"*\\)|)(?=[^-]|$)","i")},J=/^[^{]+\{\s*\[native \w/,Q=/^(?:#([\w-]+)|(\w+)|\.([\w-]+))$/,K=/^(?:input|select|textarea|button)$/i,Z=/^h\d$/i,et=/'|\\/g,tt=/\\([\da-fA-F]{1,6}[\x20\t\r\n\f]?|.)/g,nt=function(e,t){var n="0x"+t-65536;return n!==n?t:0>n?String.fromCharCode(n+65536):String.fromCharCode(55296|n>>10,56320|1023&n)};try{H.apply(A=O.call(v.childNodes),v.childNodes),A[v.childNodes.length].nodeType}catch(rt){H={apply:A.length?function(e,t){q.apply(e,O.call(t))}:function(e,t){var n=e.length,r=0;while(e[n++]=t[r++]);e.length=n-1}}}function it(e){return J.test(e+"")}function ot(){var e,t=[];return e=function(n,i){return t.push(n+=" ")>r.cacheLength&&delete e[t.shift()],e[n]=i}}function st(e){return e[y]=!0,e}function at(e){var t=c.createElement("div");try{return!!e(t)}catch(n){return!1}finally{t.parentNode&&t.parentNode.removeChild(t),t=null}}function ut(e,t,n,r){var i,o,s,a,u,f,d,g,x,w;if((t?t.ownerDocument||t:v)!==c&&l(t),t=t||c,n=n||[],!e||"string"!=typeof e)return n;if(1!==(a=t.nodeType)&&9!==a)return[];if(p&&!r){if(i=Q.exec(e))if(s=i[1]){if(9===a){if(o=t.getElementById(s),!o||!o.parentNode)return n;if(o.id===s)return n.push(o),n}else if(t.ownerDocument&&(o=t.ownerDocument.getElementById(s))&&m(t,o)&&o.id===s)return n.push(o),n}else{if(i[2])return H.apply(n,t.getElementsByTagName(e)),n;if((s=i[3])&&b.getElementsByClassName&&t.getElementsByClassName)return H.apply(n,t.getElementsByClassName(s)),n}if(b.qsa&&(!h||!h.test(e))){if(g=d=y,x=t,w=9===a&&e,1===a&&"object"!==t.nodeName.toLowerCase()){f=gt(e),(d=t.getAttribute("id"))?g=d.replace(et,"\\$&"):t.setAttribute("id",g),g="[id='"+g+"'] ",u=f.length;while(u--)f[u]=g+mt(f[u]);x=X.test(e)&&t.parentNode||t,w=f.join(",")}if(w)try{return H.apply(n,x.querySelectorAll(w)),n}catch(T){}finally{d||t.removeAttribute("id")}}}return kt(e.replace(I,"$1"),t,n,r)}o=ut.isXML=function(e){var t=e&&(e.ownerDocument||e).documentElement;return t?"HTML"!==t.nodeName:!1},l=ut.setDocument=function(e){var t=e?e.ownerDocument||e:v;return t!==c&&9===t.nodeType&&t.documentElement?(c=t,f=t.documentElement,p=!o(t),b.getElementsByTagName=at(function(e){return e.appendChild(t.createComment("")),!e.getElementsByTagName("*").length}),b.attributes=at(function(e){return e.className="i",!e.getAttribute("className")}),b.getElementsByClassName=at(function(e){return e.innerHTML="<div class='a'></div><div class='a i'></div>",e.firstChild.className="i",2===e.getElementsByClassName("i").length}),b.sortDetached=at(function(e){return 1&e.compareDocumentPosition(c.createElement("div"))}),b.getById=at(function(e){return f.appendChild(e).id=y,!t.getElementsByName||!t.getElementsByName(y).length}),b.getById?(r.find.ID=function(e,t){if(typeof t.getElementById!==j&&p){var n=t.getElementById(e);return n&&n.parentNode?[n]:[]}},r.filter.ID=function(e){var t=e.replace(tt,nt);return function(e){return e.getAttribute("id")===t}}):(r.find.ID=function(e,t){if(typeof t.getElementById!==j&&p){var n=t.getElementById(e);return n?n.id===e||typeof n.getAttributeNode!==j&&n.getAttributeNode("id").value===e?[n]:undefined:[]}},r.filter.ID=function(e){var t=e.replace(tt,nt);return function(e){var n=typeof e.getAttributeNode!==j&&e.getAttributeNode("id");return n&&n.value===t}}),r.find.TAG=b.getElementsByTagName?function(e,t){return typeof t.getElementsByTagName!==j?t.getElementsByTagName(e):undefined}:function(e,t){var n,r=[],i=0,o=t.getElementsByTagName(e);if("*"===e){while(n=o[i++])1===n.nodeType&&r.push(n);return r}return o},r.find.CLASS=b.getElementsByClassName&&function(e,t){return typeof t.getElementsByClassName!==j&&p?t.getElementsByClassName(e):undefined},d=[],h=[],(b.qsa=it(t.querySelectorAll))&&(at(function(e){e.innerHTML="<select><option selected=''></option></select>",e.querySelectorAll("[selected]").length||h.push("\\["+R+"*(?:value|"+P+")"),e.querySelectorAll(":checked").length||h.push(":checked")}),at(function(e){var t=c.createElement("input");t.setAttribute("type","hidden"),e.appendChild(t).setAttribute("t",""),e.querySelectorAll("[t^='']").length&&h.push("[*^$]="+R+"*(?:''|\"\")"),e.querySelectorAll(":enabled").length||h.push(":enabled",":disabled"),e.querySelectorAll("*,:x"),h.push(",.*:")})),(b.matchesSelector=it(g=f.webkitMatchesSelector||f.mozMatchesSelector||f.oMatchesSelector||f.msMatchesSelector))&&at(function(e){b.disconnectedMatch=g.call(e,"div"),g.call(e,"[s!='']:x"),d.push("!=",B)}),h=h.length&&RegExp(h.join("|")),d=d.length&&RegExp(d.join("|")),m=it(f.contains)||f.compareDocumentPosition?function(e,t){var n=9===e.nodeType?e.documentElement:e,r=t&&t.parentNode;return e===r||!(!r||1!==r.nodeType||!(n.contains?n.contains(r):e.compareDocumentPosition&&16&e.compareDocumentPosition(r)))}:function(e,t){if(t)while(t=t.parentNode)if(t===e)return!0;return!1},S=f.compareDocumentPosition?function(e,n){if(e===n)return E=!0,0;var r=n.compareDocumentPosition&&e.compareDocumentPosition&&e.compareDocumentPosition(n);return r?1&r||!b.sortDetached&&n.compareDocumentPosition(e)===r?e===t||m(v,e)?-1:n===t||m(v,n)?1:u?F.call(u,e)-F.call(u,n):0:4&r?-1:1:e.compareDocumentPosition?-1:1}:function(e,n){var r,i=0,o=e.parentNode,s=n.parentNode,a=[e],l=[n];if(e===n)return E=!0,0;if(!o||!s)return e===t?-1:n===t?1:o?-1:s?1:u?F.call(u,e)-F.call(u,n):0;if(o===s)return lt(e,n);r=e;while(r=r.parentNode)a.unshift(r);r=n;while(r=r.parentNode)l.unshift(r);while(a[i]===l[i])i++;return i?lt(a[i],l[i]):a[i]===v?-1:l[i]===v?1:0},c):c},ut.matches=function(e,t){return ut(e,null,null,t)},ut.matchesSelector=function(e,t){if((e.ownerDocument||e)!==c&&l(e),t=t.replace(U,"='$1']"),!(!b.matchesSelector||!p||d&&d.test(t)||h&&h.test(t)))try{var n=g.call(e,t);if(n||b.disconnectedMatch||e.document&&11!==e.document.nodeType)return n}catch(r){}return ut(t,c,null,[e]).length>0},ut.contains=function(e,t){return(e.ownerDocument||e)!==c&&l(e),m(e,t)},ut.attr=function(e,t){(e.ownerDocument||e)!==c&&l(e);var n=r.attrHandle[t.toLowerCase()],i=n&&n(e,t,!p);return i===undefined?b.attributes||!p?e.getAttribute(t):(i=e.getAttributeNode(t))&&i.specified?i.value:null:i},ut.error=function(e){throw Error("Syntax error, unrecognized expression: "+e)},ut.uniqueSort=function(e){var t,n=[],r=0,i=0;if(E=!b.detectDuplicates,u=!b.sortStable&&e.slice(0),e.sort(S),E){while(t=e[i++])t===e[i]&&(r=n.push(i));while(r--)e.splice(n[r],1)}return e};function lt(e,t){var n=t&&e,r=n&&(~t.sourceIndex||D)-(~e.sourceIndex||D);if(r)return r;if(n)while(n=n.nextSibling)if(n===t)return-1;return e?1:-1}function ct(e,t,n){var r;return n?undefined:(r=e.getAttributeNode(t))&&r.specified?r.value:e[t]===!0?t.toLowerCase():null}function ft(e,t,n){var r;return n?undefined:r=e.getAttribute(t,"type"===t.toLowerCase()?1:2)}function pt(e){return function(t){var n=t.nodeName.toLowerCase();return"input"===n&&t.type===e}}function ht(e){return function(t){var n=t.nodeName.toLowerCase();return("input"===n||"button"===n)&&t.type===e}}function dt(e){return st(function(t){return t=+t,st(function(n,r){var i,o=e([],n.length,t),s=o.length;while(s--)n[i=o[s]]&&(n[i]=!(r[i]=n[i]))})})}i=ut.getText=function(e){var t,n="",r=0,o=e.nodeType;if(o){if(1===o||9===o||11===o){if("string"==typeof e.textContent)return e.textContent;for(e=e.firstChild;e;e=e.nextSibling)n+=i(e)}else if(3===o||4===o)return e.nodeValue}else for(;t=e[r];r++)n+=i(t);return n},r=ut.selectors={cacheLength:50,createPseudo:st,match:G,attrHandle:{},find:{},relative:{">":{dir:"parentNode",first:!0}," ":{dir:"parentNode"},"+":{dir:"previousSibling",first:!0},"~":{dir:"previousSibling"}},preFilter:{ATTR:function(e){return e[1]=e[1].replace(tt,nt),e[3]=(e[4]||e[5]||"").replace(tt,nt),"~="===e[2]&&(e[3]=" "+e[3]+" "),e.slice(0,4)},CHILD:function(e){return e[1]=e[1].toLowerCase(),"nth"===e[1].slice(0,3)?(e[3]||ut.error(e[0]),e[4]=+(e[4]?e[5]+(e[6]||1):2*("even"===e[3]||"odd"===e[3])),e[5]=+(e[7]+e[8]||"odd"===e[3])):e[3]&&ut.error(e[0]),e},PSEUDO:function(e){var t,n=!e[5]&&e[2];return G.CHILD.test(e[0])?null:(e[4]?e[2]=e[4]:n&&Y.test(n)&&(t=gt(n,!0))&&(t=n.indexOf(")",n.length-t)-n.length)&&(e[0]=e[0].slice(0,t),e[2]=n.slice(0,t)),e.slice(0,3))}},filter:{TAG:function(e){var t=e.replace(tt,nt).toLowerCase();return"*"===e?function(){return!0}:function(e){return e.nodeName&&e.nodeName.toLowerCase()===t}},CLASS:function(e){var t=C[e+" "];return t||(t=RegExp("(^|"+R+")"+e+"("+R+"|$)"))&&C(e,function(e){return t.test("string"==typeof e.className&&e.className||typeof e.getAttribute!==j&&e.getAttribute("class")||"")})},ATTR:function(e,t,n){return function(r){var i=ut.attr(r,e);return null==i?"!="===t:t?(i+="","="===t?i===n:"!="===t?i!==n:"^="===t?n&&0===i.indexOf(n):"*="===t?n&&i.indexOf(n)>-1:"$="===t?n&&i.slice(-n.length)===n:"~="===t?(" "+i+" ").indexOf(n)>-1:"|="===t?i===n||i.slice(0,n.length+1)===n+"-":!1):!0}},CHILD:function(e,t,n,r,i){var o="nth"!==e.slice(0,3),s="last"!==e.slice(-4),a="of-type"===t;return 1===r&&0===i?function(e){return!!e.parentNode}:function(t,n,u){var l,c,f,p,h,d,g=o!==s?"nextSibling":"previousSibling",m=t.parentNode,v=a&&t.nodeName.toLowerCase(),x=!u&&!a;if(m){if(o){while(g){f=t;while(f=f[g])if(a?f.nodeName.toLowerCase()===v:1===f.nodeType)return!1;d=g="only"===e&&!d&&"nextSibling"}return!0}if(d=[s?m.firstChild:m.lastChild],s&&x){c=m[y]||(m[y]={}),l=c[e]||[],h=l[0]===w&&l[1],p=l[0]===w&&l[2],f=h&&m.childNodes[h];while(f=++h&&f&&f[g]||(p=h=0)||d.pop())if(1===f.nodeType&&++p&&f===t){c[e]=[w,h,p];break}}else if(x&&(l=(t[y]||(t[y]={}))[e])&&l[0]===w)p=l[1];else while(f=++h&&f&&f[g]||(p=h=0)||d.pop())if((a?f.nodeName.toLowerCase()===v:1===f.nodeType)&&++p&&(x&&((f[y]||(f[y]={}))[e]=[w,p]),f===t))break;return p-=i,p===r||0===p%r&&p/r>=0}}},PSEUDO:function(e,t){var n,i=r.pseudos[e]||r.setFilters[e.toLowerCase()]||ut.error("unsupported pseudo: "+e);return i[y]?i(t):i.length>1?(n=[e,e,"",t],r.setFilters.hasOwnProperty(e.toLowerCase())?st(function(e,n){var r,o=i(e,t),s=o.length;while(s--)r=F.call(e,o[s]),e[r]=!(n[r]=o[s])}):function(e){return i(e,0,n)}):i}},pseudos:{not:st(function(e){var t=[],n=[],r=s(e.replace(I,"$1"));return r[y]?st(function(e,t,n,i){var o,s=r(e,null,i,[]),a=e.length;while(a--)(o=s[a])&&(e[a]=!(t[a]=o))}):function(e,i,o){return t[0]=e,r(t,null,o,n),!n.pop()}}),has:st(function(e){return function(t){return ut(e,t).length>0}}),contains:st(function(e){return function(t){return(t.textContent||t.innerText||i(t)).indexOf(e)>-1}}),lang:st(function(e){return V.test(e||"")||ut.error("unsupported lang: "+e),e=e.replace(tt,nt).toLowerCase(),function(t){var n;do if(n=p?t.lang:t.getAttribute("xml:lang")||t.getAttribute("lang"))return n=n.toLowerCase(),n===e||0===n.indexOf(e+"-");while((t=t.parentNode)&&1===t.nodeType);return!1}}),target:function(t){var n=e.location&&e.location.hash;return n&&n.slice(1)===t.id},root:function(e){return e===f},focus:function(e){return e===c.activeElement&&(!c.hasFocus||c.hasFocus())&&!!(e.type||e.href||~e.tabIndex)},enabled:function(e){return e.disabled===!1},disabled:function(e){return e.disabled===!0},checked:function(e){var t=e.nodeName.toLowerCase();return"input"===t&&!!e.checked||"option"===t&&!!e.selected},selected:function(e){return e.parentNode&&e.parentNode.selectedIndex,e.selected===!0},empty:function(e){for(e=e.firstChild;e;e=e.nextSibling)if(e.nodeName>"@"||3===e.nodeType||4===e.nodeType)return!1;return!0},parent:function(e){return!r.pseudos.empty(e)},header:function(e){return Z.test(e.nodeName)},input:function(e){return K.test(e.nodeName)},button:function(e){var t=e.nodeName.toLowerCase();return"input"===t&&"button"===e.type||"button"===t},text:function(e){var t;return"input"===e.nodeName.toLowerCase()&&"text"===e.type&&(null==(t=e.getAttribute("type"))||t.toLowerCase()===e.type)},first:dt(function(){return[0]}),last:dt(function(e,t){return[t-1]}),eq:dt(function(e,t,n){return[0>n?n+t:n]}),even:dt(function(e,t){var n=0;for(;t>n;n+=2)e.push(n);return e}),odd:dt(function(e,t){var n=1;for(;t>n;n+=2)e.push(n);return e}),lt:dt(function(e,t,n){var r=0>n?n+t:n;for(;--r>=0;)e.push(r);return e}),gt:dt(function(e,t,n){var r=0>n?n+t:n;for(;t>++r;)e.push(r);return e})}};for(t in{radio:!0,checkbox:!0,file:!0,password:!0,image:!0})r.pseudos[t]=pt(t);for(t in{submit:!0,reset:!0})r.pseudos[t]=ht(t);function gt(e,t){var n,i,o,s,a,u,l,c=k[e+" "];if(c)return t?0:c.slice(0);a=e,u=[],l=r.preFilter;while(a){(!n||(i=z.exec(a)))&&(i&&(a=a.slice(i[0].length)||a),u.push(o=[])),n=!1,(i=_.exec(a))&&(n=i.shift(),o.push({value:n,type:i[0].replace(I," ")}),a=a.slice(n.length));for(s in r.filter)!(i=G[s].exec(a))||l[s]&&!(i=l[s](i))||(n=i.shift(),o.push({value:n,type:s,matches:i}),a=a.slice(n.length));if(!n)break}return t?a.length:a?ut.error(e):k(e,u).slice(0)}function mt(e){var t=0,n=e.length,r="";for(;n>t;t++)r+=e[t].value;return r}function yt(e,t,r){var i=t.dir,o=r&&"parentNode"===i,s=T++;return t.first?function(t,n,r){while(t=t[i])if(1===t.nodeType||o)return e(t,n,r)}:function(t,r,a){var u,l,c,f=w+" "+s;if(a){while(t=t[i])if((1===t.nodeType||o)&&e(t,r,a))return!0}else while(t=t[i])if(1===t.nodeType||o)if(c=t[y]||(t[y]={}),(l=c[i])&&l[0]===f){if((u=l[1])===!0||u===n)return u===!0}else if(l=c[i]=[f],l[1]=e(t,r,a)||n,l[1]===!0)return!0}}function vt(e){return e.length>1?function(t,n,r){var i=e.length;while(i--)if(!e[i](t,n,r))return!1;return!0}:e[0]}function xt(e,t,n,r,i){var o,s=[],a=0,u=e.length,l=null!=t;for(;u>a;a++)(o=e[a])&&(!n||n(o,r,i))&&(s.push(o),l&&t.push(a));return s}function bt(e,t,n,r,i,o){return r&&!r[y]&&(r=bt(r)),i&&!i[y]&&(i=bt(i,o)),st(function(o,s,a,u){var l,c,f,p=[],h=[],d=s.length,g=o||Ct(t||"*",a.nodeType?[a]:a,[]),m=!e||!o&&t?g:xt(g,p,e,a,u),y=n?i||(o?e:d||r)?[]:s:m;if(n&&n(m,y,a,u),r){l=xt(y,h),r(l,[],a,u),c=l.length;while(c--)(f=l[c])&&(y[h[c]]=!(m[h[c]]=f))}if(o){if(i||e){if(i){l=[],c=y.length;while(c--)(f=y[c])&&l.push(m[c]=f);i(null,y=[],l,u)}c=y.length;while(c--)(f=y[c])&&(l=i?F.call(o,f):p[c])>-1&&(o[l]=!(s[l]=f))}}else y=xt(y===s?y.splice(d,y.length):y),i?i(null,s,y,u):H.apply(s,y)})}function wt(e){var t,n,i,o=e.length,s=r.relative[e[0].type],u=s||r.relative[" "],l=s?1:0,c=yt(function(e){return e===t},u,!0),f=yt(function(e){return F.call(t,e)>-1},u,!0),p=[function(e,n,r){return!s&&(r||n!==a)||((t=n).nodeType?c(e,n,r):f(e,n,r))}];for(;o>l;l++)if(n=r.relative[e[l].type])p=[yt(vt(p),n)];else{if(n=r.filter[e[l].type].apply(null,e[l].matches),n[y]){for(i=++l;o>i;i++)if(r.relative[e[i].type])break;return bt(l>1&&vt(p),l>1&&mt(e.slice(0,l-1)).replace(I,"$1"),n,i>l&&wt(e.slice(l,i)),o>i&&wt(e=e.slice(i)),o>i&&mt(e))}p.push(n)}return vt(p)}function Tt(e,t){var i=0,o=t.length>0,s=e.length>0,u=function(u,l,f,p,h){var d,g,m,y=[],v=0,x="0",b=u&&[],T=null!=h,C=a,k=u||s&&r.find.TAG("*",h&&l.parentNode||l),N=w+=null==C?1:Math.random()||.1;for(T&&(a=l!==c&&l,n=i);null!=(d=k[x]);x++){if(s&&d){g=0;while(m=e[g++])if(m(d,l,f)){p.push(d);break}T&&(w=N,n=++i)}o&&((d=!m&&d)&&v--,u&&b.push(d))}if(v+=x,o&&x!==v){g=0;while(m=t[g++])m(b,y,l,f);if(u){if(v>0)while(x--)b[x]||y[x]||(y[x]=L.call(p));y=xt(y)}H.apply(p,y),T&&!u&&y.length>0&&v+t.length>1&&ut.uniqueSort(p)}return T&&(w=N,a=C),b};return o?st(u):u}s=ut.compile=function(e,t){var n,r=[],i=[],o=N[e+" "];if(!o){t||(t=gt(e)),n=t.length;while(n--)o=wt(t[n]),o[y]?r.push(o):i.push(o);o=N(e,Tt(i,r))}return o};function Ct(e,t,n){var r=0,i=t.length;for(;i>r;r++)ut(e,t[r],n);return n}function kt(e,t,n,i){var o,a,u,l,c,f=gt(e);if(!i&&1===f.length){if(a=f[0]=f[0].slice(0),a.length>2&&"ID"===(u=a[0]).type&&9===t.nodeType&&p&&r.relative[a[1].type]){if(t=(r.find.ID(u.matches[0].replace(tt,nt),t)||[])[0],!t)return n;e=e.slice(a.shift().value.length)}o=G.needsContext.test(e)?0:a.length;while(o--){if(u=a[o],r.relative[l=u.type])break;if((c=r.find[l])&&(i=c(u.matches[0].replace(tt,nt),X.test(a[0].type)&&t.parentNode||t))){if(a.splice(o,1),e=i.length&&mt(a),!e)return H.apply(n,i),n;break}}}return s(e,f)(i,t,!p,n,X.test(e)),n}r.pseudos.nth=r.pseudos.eq;function Nt(){}Nt.prototype=r.filters=r.pseudos,r.setFilters=new Nt,b.sortStable=y.split("").sort(S).join("")===y,l(),[0,0].sort(S),b.detectDuplicates=E,at(function(e){if(e.innerHTML="<a href='#'></a>","#"!==e.firstChild.getAttribute("href")){var t="type|href|height|width".split("|"),n=t.length;while(n--)r.attrHandle[t[n]]=ft}}),at(function(e){if(null!=e.getAttribute("disabled")){var t=P.split("|"),n=t.length;while(n--)r.attrHandle[t[n]]=ct}}),x.find=ut,x.expr=ut.selectors,x.expr[":"]=x.expr.pseudos,x.unique=ut.uniqueSort,x.text=ut.getText,x.isXMLDoc=ut.isXML,x.contains=ut.contains}(e);var D={};function A(e){var t=D[e]={};return x.each(e.match(w)||[],function(e,n){t[n]=!0}),t}x.Callbacks=function(e){e="string"==typeof e?D[e]||A(e):x.extend({},e);var t,n,r,i,o,s,a=[],u=!e.once&&[],l=function(f){for(t=e.memory&&f,n=!0,s=i||0,i=0,o=a.length,r=!0;a&&o>s;s++)if(a[s].apply(f[0],f[1])===!1&&e.stopOnFalse){t=!1;break}r=!1,a&&(u?u.length&&l(u.shift()):t?a=[]:c.disable())},c={add:function(){if(a){var n=a.length;(function s(t){x.each(t,function(t,n){var r=x.type(n);"function"===r?e.unique&&c.has(n)||a.push(n):n&&n.length&&"string"!==r&&s(n)})})(arguments),r?o=a.length:t&&(i=n,l(t))}return this},remove:function(){return a&&x.each(arguments,function(e,t){var n;while((n=x.inArray(t,a,n))>-1)a.splice(n,1),r&&(o>=n&&o--,s>=n&&s--)}),this},has:function(e){return e?x.inArray(e,a)>-1:!(!a||!a.length)},empty:function(){return a=[],o=0,this},disable:function(){return a=u=t=undefined,this},disabled:function(){return!a},lock:function(){return u=undefined,t||c.disable(),this},locked:function(){return!u},fireWith:function(e,t){return t=t||[],t=[e,t.slice?t.slice():t],!a||n&&!u||(r?u.push(t):l(t)),this},fire:function(){return c.fireWith(this,arguments),this},fired:function(){return!!n}};return c},x.extend({Deferred:function(e){var t=[["resolve","done",x.Callbacks("once memory"),"resolved"],["reject","fail",x.Callbacks("once memory"),"rejected"],["notify","progress",x.Callbacks("memory")]],n="pending",r={state:function(){return n},always:function(){return i.done(arguments).fail(arguments),this},then:function(){var e=arguments;return x.Deferred(function(n){x.each(t,function(t,o){var s=o[0],a=x.isFunction(e[t])&&e[t];i[o[1]](function(){var e=a&&a.apply(this,arguments);e&&x.isFunction(e.promise)?e.promise().done(n.resolve).fail(n.reject).progress(n.notify):n[s+"With"](this===r?n.promise():this,a?[e]:arguments)})}),e=null}).promise()},promise:function(e){return null!=e?x.extend(e,r):r}},i={};return r.pipe=r.then,x.each(t,function(e,o){var s=o[2],a=o[3];r[o[1]]=s.add,a&&s.add(function(){n=a},t[1^e][2].disable,t[2][2].lock),i[o[0]]=function(){return i[o[0]+"With"](this===i?r:this,arguments),this},i[o[0]+"With"]=s.fireWith}),r.promise(i),e&&e.call(i,i),i},when:function(e){var t=0,n=d.call(arguments),r=n.length,i=1!==r||e&&x.isFunction(e.promise)?r:0,o=1===i?e:x.Deferred(),s=function(e,t,n){return function(r){t[e]=this,n[e]=arguments.length>1?d.call(arguments):r,n===a?o.notifyWith(t,n):--i||o.resolveWith(t,n)}},a,u,l;if(r>1)for(a=Array(r),u=Array(r),l=Array(r);r>t;t++)n[t]&&x.isFunction(n[t].promise)?n[t].promise().done(s(t,l,n)).fail(o.reject).progress(s(t,u,a)):--i;return i||o.resolveWith(l,n),o.promise()}}),x.support=function(t){var n=o.createElement("input"),r=o.createDocumentFragment(),i=o.createElement("div"),s=o.createElement("select"),a=s.appendChild(o.createElement("option"));return n.type?(n.type="checkbox",t.checkOn=""!==n.value,t.optSelected=a.selected,t.reliableMarginRight=!0,t.boxSizingReliable=!0,t.pixelPosition=!1,n.checked=!0,t.noCloneChecked=n.cloneNode(!0).checked,s.disabled=!0,t.optDisabled=!a.disabled,n=o.createElement("input"),n.value="t",n.type="radio",t.radioValue="t"===n.value,n.setAttribute("checked","t"),n.setAttribute("name","t"),r.appendChild(n),t.checkClone=r.cloneNode(!0).cloneNode(!0).lastChild.checked,t.focusinBubbles="onfocusin"in e,i.style.backgroundClip="content-box",i.cloneNode(!0).style.backgroundClip="",t.clearCloneStyle="content-box"===i.style.backgroundClip,x(function(){var n,r,s="padding:0;margin:0;border:0;display:block;-webkit-box-sizing:content-box;-moz-box-sizing:content-box;box-sizing:content-box",a=o.getElementsByTagName("body")[0];a&&(n=o.createElement("div"),n.style.cssText="border:0;width:0;height:0;position:absolute;top:0;left:-9999px;margin-top:1px",a.appendChild(n).appendChild(i),i.innerHTML="",i.style.cssText="-webkit-box-sizing:border-box;-moz-box-sizing:border-box;box-sizing:border-box;padding:1px;border:1px;display:block;width:4px;margin-top:1%;position:absolute;top:1%",x.swap(a,null!=a.style.zoom?{zoom:1}:{},function(){t.boxSizing=4===i.offsetWidth}),e.getComputedStyle&&(t.pixelPosition="1%"!==(e.getComputedStyle(i,null)||{}).top,t.boxSizingReliable="4px"===(e.getComputedStyle(i,null)||{width:"4px"}).width,r=i.appendChild(o.createElement("div")),r.style.cssText=i.style.cssText=s,r.style.marginRight=r.style.width="0",i.style.width="1px",t.reliableMarginRight=!parseFloat((e.getComputedStyle(r,null)||{}).marginRight)),a.removeChild(n))}),t):t}({});var L,q,H=/(?:\{[\s\S]*\}|\[[\s\S]*\])$/,O=/([A-Z])/g;function F(){Object.defineProperty(this.cache={},0,{get:function(){return{}}}),this.expando=x.expando+Math.random()}F.uid=1,F.accepts=function(e){return e.nodeType?1===e.nodeType||9===e.nodeType:!0},F.prototype={key:function(e){if(!F.accepts(e))return 0;var t={},n=e[this.expando];if(!n){n=F.uid++;try{t[this.expando]={value:n},Object.defineProperties(e,t)}catch(r){t[this.expando]=n,x.extend(e,t)}}return this.cache[n]||(this.cache[n]={}),n},set:function(e,t,n){var r,i=this.key(e),o=this.cache[i];if("string"==typeof t)o[t]=n;else if(x.isEmptyObject(o))this.cache[i]=t;else for(r in t)o[r]=t[r]},get:function(e,t){var n=this.cache[this.key(e)];return t===undefined?n:n[t]},access:function(e,t,n){return t===undefined||t&&"string"==typeof t&&n===undefined?this.get(e,t):(this.set(e,t,n),n!==undefined?n:t)},remove:function(e,t){var n,r,i=this.key(e),o=this.cache[i];if(t===undefined)this.cache[i]={};else{x.isArray(t)?r=t.concat(t.map(x.camelCase)):t in o?r=[t]:(r=x.camelCase(t),r=r in o?[r]:r.match(w)||[]),n=r.length;while(n--)delete o[r[n]]}},hasData:function(e){return!x.isEmptyObject(this.cache[e[this.expando]]||{})},discard:function(e){delete this.cache[this.key(e)]}},L=new F,q=new F,x.extend({acceptData:F.accepts,hasData:function(e){return L.hasData(e)||q.hasData(e)},data:function(e,t,n){return L.access(e,t,n)},removeData:function(e,t){L.remove(e,t)},_data:function(e,t,n){return q.access(e,t,n)},_removeData:function(e,t){q.remove(e,t)}}),x.fn.extend({data:function(e,t){var n,r,i=this[0],o=0,s=null;if(e===undefined){if(this.length&&(s=L.get(i),1===i.nodeType&&!q.get(i,"hasDataAttrs"))){for(n=i.attributes;n.length>o;o++)r=n[o].name,0===r.indexOf("data-")&&(r=x.camelCase(r.substring(5)),P(i,r,s[r]));q.set(i,"hasDataAttrs",!0)}return s}return"object"==typeof e?this.each(function(){L.set(this,e)}):x.access(this,function(t){var n,r=x.camelCase(e);if(i&&t===undefined){if(n=L.get(i,e),n!==undefined)return n;if(n=L.get(i,r),n!==undefined)return n;if(n=P(i,r,undefined),n!==undefined)return n}else this.each(function(){var n=L.get(this,r);L.set(this,r,t),-1!==e.indexOf("-")&&n!==undefined&&L.set(this,e,t)})},null,t,arguments.length>1,null,!0)},removeData:function(e){return this.each(function(){L.remove(this,e)})}});function P(e,t,n){var r;if(n===undefined&&1===e.nodeType)if(r="data-"+t.replace(O,"-$1").toLowerCase(),n=e.getAttribute(r),"string"==typeof n){try{n="true"===n?!0:"false"===n?!1:"null"===n?null:+n+""===n?+n:H.test(n)?JSON.parse(n):n}catch(i){}L.set(e,t,n)}else n=undefined;return n}x.extend({queue:function(e,t,n){var r;return e?(t=(t||"fx")+"queue",r=q.get(e,t),n&&(!r||x.isArray(n)?r=q.access(e,t,x.makeArray(n)):r.push(n)),r||[]):undefined},dequeue:function(e,t){t=t||"fx";var n=x.queue(e,t),r=n.length,i=n.shift(),o=x._queueHooks(e,t),s=function(){x.dequeue(e,t)};"inprogress"===i&&(i=n.shift(),r--),o.cur=i,i&&("fx"===t&&n.unshift("inprogress"),delete o.stop,i.call(e,s,o)),!r&&o&&o.empty.fire()},_queueHooks:function(e,t){var n=t+"queueHooks";return q.get(e,n)||q.access(e,n,{empty:x.Callbacks("once memory").add(function(){q.remove(e,[t+"queue",n])})})}}),x.fn.extend({queue:function(e,t){var n=2;return"string"!=typeof e&&(t=e,e="fx",n--),n>arguments.length?x.queue(this[0],e):t===undefined?this:this.each(function(){var n=x.queue(this,e,t);
x._queueHooks(this,e),"fx"===e&&"inprogress"!==n[0]&&x.dequeue(this,e)})},dequeue:function(e){return this.each(function(){x.dequeue(this,e)})},delay:function(e,t){return e=x.fx?x.fx.speeds[e]||e:e,t=t||"fx",this.queue(t,function(t,n){var r=setTimeout(t,e);n.stop=function(){clearTimeout(r)}})},clearQueue:function(e){return this.queue(e||"fx",[])},promise:function(e,t){var n,r=1,i=x.Deferred(),o=this,s=this.length,a=function(){--r||i.resolveWith(o,[o])};"string"!=typeof e&&(t=e,e=undefined),e=e||"fx";while(s--)n=q.get(o[s],e+"queueHooks"),n&&n.empty&&(r++,n.empty.add(a));return a(),i.promise(t)}});var R,M,W=/[\t\r\n]/g,$=/\r/g,B=/^(?:input|select|textarea|button)$/i;x.fn.extend({attr:function(e,t){return x.access(this,x.attr,e,t,arguments.length>1)},removeAttr:function(e){return this.each(function(){x.removeAttr(this,e)})},prop:function(e,t){return x.access(this,x.prop,e,t,arguments.length>1)},removeProp:function(e){return this.each(function(){delete this[x.propFix[e]||e]})},addClass:function(e){var t,n,r,i,o,s=0,a=this.length,u="string"==typeof e&&e;if(x.isFunction(e))return this.each(function(t){x(this).addClass(e.call(this,t,this.className))});if(u)for(t=(e||"").match(w)||[];a>s;s++)if(n=this[s],r=1===n.nodeType&&(n.className?(" "+n.className+" ").replace(W," "):" ")){o=0;while(i=t[o++])0>r.indexOf(" "+i+" ")&&(r+=i+" ");n.className=x.trim(r)}return this},removeClass:function(e){var t,n,r,i,o,s=0,a=this.length,u=0===arguments.length||"string"==typeof e&&e;if(x.isFunction(e))return this.each(function(t){x(this).removeClass(e.call(this,t,this.className))});if(u)for(t=(e||"").match(w)||[];a>s;s++)if(n=this[s],r=1===n.nodeType&&(n.className?(" "+n.className+" ").replace(W," "):"")){o=0;while(i=t[o++])while(r.indexOf(" "+i+" ")>=0)r=r.replace(" "+i+" "," ");n.className=e?x.trim(r):""}return this},toggleClass:function(e,t){var n=typeof e,i="boolean"==typeof t;return x.isFunction(e)?this.each(function(n){x(this).toggleClass(e.call(this,n,this.className,t),t)}):this.each(function(){if("string"===n){var o,s=0,a=x(this),u=t,l=e.match(w)||[];while(o=l[s++])u=i?u:!a.hasClass(o),a[u?"addClass":"removeClass"](o)}else(n===r||"boolean"===n)&&(this.className&&q.set(this,"__className__",this.className),this.className=this.className||e===!1?"":q.get(this,"__className__")||"")})},hasClass:function(e){var t=" "+e+" ",n=0,r=this.length;for(;r>n;n++)if(1===this[n].nodeType&&(" "+this[n].className+" ").replace(W," ").indexOf(t)>=0)return!0;return!1},val:function(e){var t,n,r,i=this[0];{if(arguments.length)return r=x.isFunction(e),this.each(function(n){var i,o=x(this);1===this.nodeType&&(i=r?e.call(this,n,o.val()):e,null==i?i="":"number"==typeof i?i+="":x.isArray(i)&&(i=x.map(i,function(e){return null==e?"":e+""})),t=x.valHooks[this.type]||x.valHooks[this.nodeName.toLowerCase()],t&&"set"in t&&t.set(this,i,"value")!==undefined||(this.value=i))});if(i)return t=x.valHooks[i.type]||x.valHooks[i.nodeName.toLowerCase()],t&&"get"in t&&(n=t.get(i,"value"))!==undefined?n:(n=i.value,"string"==typeof n?n.replace($,""):null==n?"":n)}}}),x.extend({valHooks:{option:{get:function(e){var t=e.attributes.value;return!t||t.specified?e.value:e.text}},select:{get:function(e){var t,n,r=e.options,i=e.selectedIndex,o="select-one"===e.type||0>i,s=o?null:[],a=o?i+1:r.length,u=0>i?a:o?i:0;for(;a>u;u++)if(n=r[u],!(!n.selected&&u!==i||(x.support.optDisabled?n.disabled:null!==n.getAttribute("disabled"))||n.parentNode.disabled&&x.nodeName(n.parentNode,"optgroup"))){if(t=x(n).val(),o)return t;s.push(t)}return s},set:function(e,t){var n,r,i=e.options,o=x.makeArray(t),s=i.length;while(s--)r=i[s],(r.selected=x.inArray(x(r).val(),o)>=0)&&(n=!0);return n||(e.selectedIndex=-1),o}}},attr:function(e,t,n){var i,o,s=e.nodeType;if(e&&3!==s&&8!==s&&2!==s)return typeof e.getAttribute===r?x.prop(e,t,n):(1===s&&x.isXMLDoc(e)||(t=t.toLowerCase(),i=x.attrHooks[t]||(x.expr.match.boolean.test(t)?M:R)),n===undefined?i&&"get"in i&&null!==(o=i.get(e,t))?o:(o=x.find.attr(e,t),null==o?undefined:o):null!==n?i&&"set"in i&&(o=i.set(e,n,t))!==undefined?o:(e.setAttribute(t,n+""),n):(x.removeAttr(e,t),undefined))},removeAttr:function(e,t){var n,r,i=0,o=t&&t.match(w);if(o&&1===e.nodeType)while(n=o[i++])r=x.propFix[n]||n,x.expr.match.boolean.test(n)&&(e[r]=!1),e.removeAttribute(n)},attrHooks:{type:{set:function(e,t){if(!x.support.radioValue&&"radio"===t&&x.nodeName(e,"input")){var n=e.value;return e.setAttribute("type",t),n&&(e.value=n),t}}}},propFix:{"for":"htmlFor","class":"className"},prop:function(e,t,n){var r,i,o,s=e.nodeType;if(e&&3!==s&&8!==s&&2!==s)return o=1!==s||!x.isXMLDoc(e),o&&(t=x.propFix[t]||t,i=x.propHooks[t]),n!==undefined?i&&"set"in i&&(r=i.set(e,n,t))!==undefined?r:e[t]=n:i&&"get"in i&&null!==(r=i.get(e,t))?r:e[t]},propHooks:{tabIndex:{get:function(e){return e.hasAttribute("tabindex")||B.test(e.nodeName)||e.href?e.tabIndex:-1}}}}),M={set:function(e,t,n){return t===!1?x.removeAttr(e,n):e.setAttribute(n,n),n}},x.each(x.expr.match.boolean.source.match(/\w+/g),function(e,t){var n=x.expr.attrHandle[t]||x.find.attr;x.expr.attrHandle[t]=function(e,t,r){var i=x.expr.attrHandle[t],o=r?undefined:(x.expr.attrHandle[t]=undefined)!=n(e,t,r)?t.toLowerCase():null;return x.expr.attrHandle[t]=i,o}}),x.support.optSelected||(x.propHooks.selected={get:function(e){var t=e.parentNode;return t&&t.parentNode&&t.parentNode.selectedIndex,null}}),x.each(["tabIndex","readOnly","maxLength","cellSpacing","cellPadding","rowSpan","colSpan","useMap","frameBorder","contentEditable"],function(){x.propFix[this.toLowerCase()]=this}),x.each(["radio","checkbox"],function(){x.valHooks[this]={set:function(e,t){return x.isArray(t)?e.checked=x.inArray(x(e).val(),t)>=0:undefined}},x.support.checkOn||(x.valHooks[this].get=function(e){return null===e.getAttribute("value")?"on":e.value})});var I=/^key/,z=/^(?:mouse|contextmenu)|click/,_=/^(?:focusinfocus|focusoutblur)$/,X=/^([^.]*)(?:\.(.+)|)$/;function U(){return!0}function Y(){return!1}function V(){try{return o.activeElement}catch(e){}}x.event={global:{},add:function(e,t,n,i,o){var s,a,u,l,c,f,p,h,d,g,m,y=q.get(e);if(y){n.handler&&(s=n,n=s.handler,o=s.selector),n.guid||(n.guid=x.guid++),(l=y.events)||(l=y.events={}),(a=y.handle)||(a=y.handle=function(e){return typeof x===r||e&&x.event.triggered===e.type?undefined:x.event.dispatch.apply(a.elem,arguments)},a.elem=e),t=(t||"").match(w)||[""],c=t.length;while(c--)u=X.exec(t[c])||[],d=m=u[1],g=(u[2]||"").split(".").sort(),d&&(p=x.event.special[d]||{},d=(o?p.delegateType:p.bindType)||d,p=x.event.special[d]||{},f=x.extend({type:d,origType:m,data:i,handler:n,guid:n.guid,selector:o,needsContext:o&&x.expr.match.needsContext.test(o),namespace:g.join(".")},s),(h=l[d])||(h=l[d]=[],h.delegateCount=0,p.setup&&p.setup.call(e,i,g,a)!==!1||e.addEventListener&&e.addEventListener(d,a,!1)),p.add&&(p.add.call(e,f),f.handler.guid||(f.handler.guid=n.guid)),o?h.splice(h.delegateCount++,0,f):h.push(f),x.event.global[d]=!0);e=null}},remove:function(e,t,n,r,i){var o,s,a,u,l,c,f,p,h,d,g,m=q.hasData(e)&&q.get(e);if(m&&(u=m.events)){t=(t||"").match(w)||[""],l=t.length;while(l--)if(a=X.exec(t[l])||[],h=g=a[1],d=(a[2]||"").split(".").sort(),h){f=x.event.special[h]||{},h=(r?f.delegateType:f.bindType)||h,p=u[h]||[],a=a[2]&&RegExp("(^|\\.)"+d.join("\\.(?:.*\\.|)")+"(\\.|$)"),s=o=p.length;while(o--)c=p[o],!i&&g!==c.origType||n&&n.guid!==c.guid||a&&!a.test(c.namespace)||r&&r!==c.selector&&("**"!==r||!c.selector)||(p.splice(o,1),c.selector&&p.delegateCount--,f.remove&&f.remove.call(e,c));s&&!p.length&&(f.teardown&&f.teardown.call(e,d,m.handle)!==!1||x.removeEvent(e,h,m.handle),delete u[h])}else for(h in u)x.event.remove(e,h+t[l],n,r,!0);x.isEmptyObject(u)&&(delete m.handle,q.remove(e,"events"))}},trigger:function(t,n,r,i){var s,a,u,l,c,f,p,h=[r||o],d=y.call(t,"type")?t.type:t,g=y.call(t,"namespace")?t.namespace.split("."):[];if(a=u=r=r||o,3!==r.nodeType&&8!==r.nodeType&&!_.test(d+x.event.triggered)&&(d.indexOf(".")>=0&&(g=d.split("."),d=g.shift(),g.sort()),c=0>d.indexOf(":")&&"on"+d,t=t[x.expando]?t:new x.Event(d,"object"==typeof t&&t),t.isTrigger=i?2:3,t.namespace=g.join("."),t.namespace_re=t.namespace?RegExp("(^|\\.)"+g.join("\\.(?:.*\\.|)")+"(\\.|$)"):null,t.result=undefined,t.target||(t.target=r),n=null==n?[t]:x.makeArray(n,[t]),p=x.event.special[d]||{},i||!p.trigger||p.trigger.apply(r,n)!==!1)){if(!i&&!p.noBubble&&!x.isWindow(r)){for(l=p.delegateType||d,_.test(l+d)||(a=a.parentNode);a;a=a.parentNode)h.push(a),u=a;u===(r.ownerDocument||o)&&h.push(u.defaultView||u.parentWindow||e)}s=0;while((a=h[s++])&&!t.isPropagationStopped())t.type=s>1?l:p.bindType||d,f=(q.get(a,"events")||{})[t.type]&&q.get(a,"handle"),f&&f.apply(a,n),f=c&&a[c],f&&x.acceptData(a)&&f.apply&&f.apply(a,n)===!1&&t.preventDefault();return t.type=d,i||t.isDefaultPrevented()||p._default&&p._default.apply(h.pop(),n)!==!1||!x.acceptData(r)||c&&x.isFunction(r[d])&&!x.isWindow(r)&&(u=r[c],u&&(r[c]=null),x.event.triggered=d,r[d](),x.event.triggered=undefined,u&&(r[c]=u)),t.result}},dispatch:function(e){e=x.event.fix(e);var t,n,r,i,o,s=[],a=d.call(arguments),u=(q.get(this,"events")||{})[e.type]||[],l=x.event.special[e.type]||{};if(a[0]=e,e.delegateTarget=this,!l.preDispatch||l.preDispatch.call(this,e)!==!1){s=x.event.handlers.call(this,e,u),t=0;while((i=s[t++])&&!e.isPropagationStopped()){e.currentTarget=i.elem,n=0;while((o=i.handlers[n++])&&!e.isImmediatePropagationStopped())(!e.namespace_re||e.namespace_re.test(o.namespace))&&(e.handleObj=o,e.data=o.data,r=((x.event.special[o.origType]||{}).handle||o.handler).apply(i.elem,a),r!==undefined&&(e.result=r)===!1&&(e.preventDefault(),e.stopPropagation()))}return l.postDispatch&&l.postDispatch.call(this,e),e.result}},handlers:function(e,t){var n,r,i,o,s=[],a=t.delegateCount,u=e.target;if(a&&u.nodeType&&(!e.button||"click"!==e.type))for(;u!==this;u=u.parentNode||this)if(u.disabled!==!0||"click"!==e.type){for(r=[],n=0;a>n;n++)o=t[n],i=o.selector+" ",r[i]===undefined&&(r[i]=o.needsContext?x(i,this).index(u)>=0:x.find(i,this,null,[u]).length),r[i]&&r.push(o);r.length&&s.push({elem:u,handlers:r})}return t.length>a&&s.push({elem:this,handlers:t.slice(a)}),s},props:"altKey bubbles cancelable ctrlKey currentTarget eventPhase metaKey relatedTarget shiftKey target timeStamp view which".split(" "),fixHooks:{},keyHooks:{props:"char charCode key keyCode".split(" "),filter:function(e,t){return null==e.which&&(e.which=null!=t.charCode?t.charCode:t.keyCode),e}},mouseHooks:{props:"button buttons clientX clientY offsetX offsetY pageX pageY screenX screenY toElement".split(" "),filter:function(e,t){var n,r,i,s=t.button;return null==e.pageX&&null!=t.clientX&&(n=e.target.ownerDocument||o,r=n.documentElement,i=n.body,e.pageX=t.clientX+(r&&r.scrollLeft||i&&i.scrollLeft||0)-(r&&r.clientLeft||i&&i.clientLeft||0),e.pageY=t.clientY+(r&&r.scrollTop||i&&i.scrollTop||0)-(r&&r.clientTop||i&&i.clientTop||0)),e.which||s===undefined||(e.which=1&s?1:2&s?3:4&s?2:0),e}},fix:function(e){if(e[x.expando])return e;var t,n,r,i=e.type,o=e,s=this.fixHooks[i];s||(this.fixHooks[i]=s=z.test(i)?this.mouseHooks:I.test(i)?this.keyHooks:{}),r=s.props?this.props.concat(s.props):this.props,e=new x.Event(o),t=r.length;while(t--)n=r[t],e[n]=o[n];return 3===e.target.nodeType&&(e.target=e.target.parentNode),s.filter?s.filter(e,o):e},special:{load:{noBubble:!0},focus:{trigger:function(){return this!==V()&&this.focus?(this.focus(),!1):undefined},delegateType:"focusin"},blur:{trigger:function(){return this===V()&&this.blur?(this.blur(),!1):undefined},delegateType:"focusout"},click:{trigger:function(){return"checkbox"===this.type&&this.click&&x.nodeName(this,"input")?(this.click(),!1):undefined},_default:function(e){return x.nodeName(e.target,"a")}},beforeunload:{postDispatch:function(e){e.result!==undefined&&(e.originalEvent.returnValue=e.result)}}},simulate:function(e,t,n,r){var i=x.extend(new x.Event,n,{type:e,isSimulated:!0,originalEvent:{}});r?x.event.trigger(i,null,t):x.event.dispatch.call(t,i),i.isDefaultPrevented()&&n.preventDefault()}},x.removeEvent=function(e,t,n){e.removeEventListener&&e.removeEventListener(t,n,!1)},x.Event=function(e,t){return this instanceof x.Event?(e&&e.type?(this.originalEvent=e,this.type=e.type,this.isDefaultPrevented=e.defaultPrevented||e.getPreventDefault&&e.getPreventDefault()?U:Y):this.type=e,t&&x.extend(this,t),this.timeStamp=e&&e.timeStamp||x.now(),this[x.expando]=!0,undefined):new x.Event(e,t)},x.Event.prototype={isDefaultPrevented:Y,isPropagationStopped:Y,isImmediatePropagationStopped:Y,preventDefault:function(){var e=this.originalEvent;this.isDefaultPrevented=U,e&&e.preventDefault&&e.preventDefault()},stopPropagation:function(){var e=this.originalEvent;this.isPropagationStopped=U,e&&e.stopPropagation&&e.stopPropagation()},stopImmediatePropagation:function(){this.isImmediatePropagationStopped=U,this.stopPropagation()}},x.each({mouseenter:"mouseover",mouseleave:"mouseout"},function(e,t){x.event.special[e]={delegateType:t,bindType:t,handle:function(e){var n,r=this,i=e.relatedTarget,o=e.handleObj;return(!i||i!==r&&!x.contains(r,i))&&(e.type=o.origType,n=o.handler.apply(this,arguments),e.type=t),n}}}),x.support.focusinBubbles||x.each({focus:"focusin",blur:"focusout"},function(e,t){var n=0,r=function(e){x.event.simulate(t,e.target,x.event.fix(e),!0)};x.event.special[t]={setup:function(){0===n++&&o.addEventListener(e,r,!0)},teardown:function(){0===--n&&o.removeEventListener(e,r,!0)}}}),x.fn.extend({on:function(e,t,n,r,i){var o,s;if("object"==typeof e){"string"!=typeof t&&(n=n||t,t=undefined);for(s in e)this.on(s,t,n,e[s],i);return this}if(null==n&&null==r?(r=t,n=t=undefined):null==r&&("string"==typeof t?(r=n,n=undefined):(r=n,n=t,t=undefined)),r===!1)r=Y;else if(!r)return this;return 1===i&&(o=r,r=function(e){return x().off(e),o.apply(this,arguments)},r.guid=o.guid||(o.guid=x.guid++)),this.each(function(){x.event.add(this,e,r,n,t)})},one:function(e,t,n,r){return this.on(e,t,n,r,1)},off:function(e,t,n){var r,i;if(e&&e.preventDefault&&e.handleObj)return r=e.handleObj,x(e.delegateTarget).off(r.namespace?r.origType+"."+r.namespace:r.origType,r.selector,r.handler),this;if("object"==typeof e){for(i in e)this.off(i,t,e[i]);return this}return(t===!1||"function"==typeof t)&&(n=t,t=undefined),n===!1&&(n=Y),this.each(function(){x.event.remove(this,e,n,t)})},trigger:function(e,t){return this.each(function(){x.event.trigger(e,t,this)})},triggerHandler:function(e,t){var n=this[0];return n?x.event.trigger(e,t,n,!0):undefined}});var G=/^.[^:#\[\.,]*$/,J=x.expr.match.needsContext,Q={children:!0,contents:!0,next:!0,prev:!0};x.fn.extend({find:function(e){var t,n,r,i=this.length;if("string"!=typeof e)return t=this,this.pushStack(x(e).filter(function(){for(r=0;i>r;r++)if(x.contains(t[r],this))return!0}));for(n=[],r=0;i>r;r++)x.find(e,this[r],n);return n=this.pushStack(i>1?x.unique(n):n),n.selector=(this.selector?this.selector+" ":"")+e,n},has:function(e){var t=x(e,this),n=t.length;return this.filter(function(){var e=0;for(;n>e;e++)if(x.contains(this,t[e]))return!0})},not:function(e){return this.pushStack(Z(this,e||[],!0))},filter:function(e){return this.pushStack(Z(this,e||[],!1))},is:function(e){return!!e&&("string"==typeof e?J.test(e)?x(e,this.context).index(this[0])>=0:x.filter(e,this).length>0:this.filter(e).length>0)},closest:function(e,t){var n,r=0,i=this.length,o=[],s=J.test(e)||"string"!=typeof e?x(e,t||this.context):0;for(;i>r;r++)for(n=this[r];n&&n!==t;n=n.parentNode)if(11>n.nodeType&&(s?s.index(n)>-1:1===n.nodeType&&x.find.matchesSelector(n,e))){n=o.push(n);break}return this.pushStack(o.length>1?x.unique(o):o)},index:function(e){return e?"string"==typeof e?g.call(x(e),this[0]):g.call(this,e.jquery?e[0]:e):this[0]&&this[0].parentNode?this.first().prevAll().length:-1},add:function(e,t){var n="string"==typeof e?x(e,t):x.makeArray(e&&e.nodeType?[e]:e),r=x.merge(this.get(),n);return this.pushStack(x.unique(r))},addBack:function(e){return this.add(null==e?this.prevObject:this.prevObject.filter(e))}});function K(e,t){while((e=e[t])&&1!==e.nodeType);return e}x.each({parent:function(e){var t=e.parentNode;return t&&11!==t.nodeType?t:null},parents:function(e){return x.dir(e,"parentNode")},parentsUntil:function(e,t,n){return x.dir(e,"parentNode",n)},next:function(e){return K(e,"nextSibling")},prev:function(e){return K(e,"previousSibling")},nextAll:function(e){return x.dir(e,"nextSibling")},prevAll:function(e){return x.dir(e,"previousSibling")},nextUntil:function(e,t,n){return x.dir(e,"nextSibling",n)},prevUntil:function(e,t,n){return x.dir(e,"previousSibling",n)},siblings:function(e){return x.sibling((e.parentNode||{}).firstChild,e)},children:function(e){return x.sibling(e.firstChild)},contents:function(e){return x.nodeName(e,"iframe")?e.contentDocument||e.contentWindow.document:x.merge([],e.childNodes)}},function(e,t){x.fn[e]=function(n,r){var i=x.map(this,t,n);return"Until"!==e.slice(-5)&&(r=n),r&&"string"==typeof r&&(i=x.filter(r,i)),this.length>1&&(Q[e]||x.unique(i),"p"===e[0]&&i.reverse()),this.pushStack(i)}}),x.extend({filter:function(e,t,n){var r=t[0];return n&&(e=":not("+e+")"),1===t.length&&1===r.nodeType?x.find.matchesSelector(r,e)?[r]:[]:x.find.matches(e,x.grep(t,function(e){return 1===e.nodeType}))},dir:function(e,t,n){var r=[],i=n!==undefined;while((e=e[t])&&9!==e.nodeType)if(1===e.nodeType){if(i&&x(e).is(n))break;r.push(e)}return r},sibling:function(e,t){var n=[];for(;e;e=e.nextSibling)1===e.nodeType&&e!==t&&n.push(e);return n}});function Z(e,t,n){if(x.isFunction(t))return x.grep(e,function(e,r){return!!t.call(e,r,e)!==n});if(t.nodeType)return x.grep(e,function(e){return e===t!==n});if("string"==typeof t){if(G.test(t))return x.filter(t,e,n);t=x.filter(t,e)}return x.grep(e,function(e){return g.call(t,e)>=0!==n})}var et=/<(?!area|br|col|embed|hr|img|input|link|meta|param)(([\w:]+)[^>]*)\/>/gi,tt=/<([\w:]+)/,nt=/<|&#?\w+;/,rt=/<(?:script|style|link)/i,it=/^(?:checkbox|radio)$/i,ot=/checked\s*(?:[^=]|=\s*.checked.)/i,st=/^$|\/(?:java|ecma)script/i,at=/^true\/(.*)/,ut=/^\s*<!(?:\[CDATA\[|--)|(?:\]\]|--)>\s*$/g,lt={option:[1,"<select multiple='multiple'>","</select>"],thead:[1,"<table>","</table>"],tr:[2,"<table><tbody>","</tbody></table>"],td:[3,"<table><tbody><tr>","</tr></tbody></table>"],_default:[0,"",""]};lt.optgroup=lt.option,lt.tbody=lt.tfoot=lt.colgroup=lt.caption=lt.col=lt.thead,lt.th=lt.td,x.fn.extend({text:function(e){return x.access(this,function(e){return e===undefined?x.text(this):this.empty().append((this[0]&&this[0].ownerDocument||o).createTextNode(e))},null,e,arguments.length)},append:function(){return this.domManip(arguments,function(e){if(1===this.nodeType||11===this.nodeType||9===this.nodeType){var t=ct(this,e);t.appendChild(e)}})},prepend:function(){return this.domManip(arguments,function(e){if(1===this.nodeType||11===this.nodeType||9===this.nodeType){var t=ct(this,e);t.insertBefore(e,t.firstChild)}})},before:function(){return this.domManip(arguments,function(e){this.parentNode&&this.parentNode.insertBefore(e,this)})},after:function(){return this.domManip(arguments,function(e){this.parentNode&&this.parentNode.insertBefore(e,this.nextSibling)})},remove:function(e,t){var n,r=e?x.filter(e,this):this,i=0;for(;null!=(n=r[i]);i++)t||1!==n.nodeType||x.cleanData(gt(n)),n.parentNode&&(t&&x.contains(n.ownerDocument,n)&&ht(gt(n,"script")),n.parentNode.removeChild(n));return this},empty:function(){var e,t=0;for(;null!=(e=this[t]);t++)1===e.nodeType&&(x.cleanData(gt(e,!1)),e.textContent="");return this},clone:function(e,t){return e=null==e?!1:e,t=null==t?e:t,this.map(function(){return x.clone(this,e,t)})},html:function(e){return x.access(this,function(e){var t=this[0]||{},n=0,r=this.length;if(e===undefined&&1===t.nodeType)return t.innerHTML;if("string"==typeof e&&!rt.test(e)&&!lt[(tt.exec(e)||["",""])[1].toLowerCase()]){e=e.replace(et,"<$1></$2>");try{for(;r>n;n++)t=this[n]||{},1===t.nodeType&&(x.cleanData(gt(t,!1)),t.innerHTML=e);t=0}catch(i){}}t&&this.empty().append(e)},null,e,arguments.length)},replaceWith:function(){var e=x.map(this,function(e){return[e.nextSibling,e.parentNode]}),t=0;return this.domManip(arguments,function(n){var r=e[t++],i=e[t++];i&&(x(this).remove(),i.insertBefore(n,r))},!0),t?this:this.remove()},detach:function(e){return this.remove(e,!0)},domManip:function(e,t,n){e=p.apply([],e);var r,i,o,s,a,u,l=0,c=this.length,f=this,h=c-1,d=e[0],g=x.isFunction(d);if(g||!(1>=c||"string"!=typeof d||x.support.checkClone)&&ot.test(d))return this.each(function(r){var i=f.eq(r);g&&(e[0]=d.call(this,r,i.html())),i.domManip(e,t,n)});if(c&&(r=x.buildFragment(e,this[0].ownerDocument,!1,!n&&this),i=r.firstChild,1===r.childNodes.length&&(r=i),i)){for(o=x.map(gt(r,"script"),ft),s=o.length;c>l;l++)a=r,l!==h&&(a=x.clone(a,!0,!0),s&&x.merge(o,gt(a,"script"))),t.call(this[l],a,l);if(s)for(u=o[o.length-1].ownerDocument,x.map(o,pt),l=0;s>l;l++)a=o[l],st.test(a.type||"")&&!q.access(a,"globalEval")&&x.contains(u,a)&&(a.src?x._evalUrl(a.src):x.globalEval(a.textContent.replace(ut,"")))}return this}}),x.each({appendTo:"append",prependTo:"prepend",insertBefore:"before",insertAfter:"after",replaceAll:"replaceWith"},function(e,t){x.fn[e]=function(e){var n,r=[],i=x(e),o=i.length-1,s=0;for(;o>=s;s++)n=s===o?this:this.clone(!0),x(i[s])[t](n),h.apply(r,n.get());return this.pushStack(r)}}),x.extend({clone:function(e,t,n){var r,i,o,s,a=e.cloneNode(!0),u=x.contains(e.ownerDocument,e);if(!(x.support.noCloneChecked||1!==e.nodeType&&11!==e.nodeType||x.isXMLDoc(e)))for(s=gt(a),o=gt(e),r=0,i=o.length;i>r;r++)mt(o[r],s[r]);if(t)if(n)for(o=o||gt(e),s=s||gt(a),r=0,i=o.length;i>r;r++)dt(o[r],s[r]);else dt(e,a);return s=gt(a,"script"),s.length>0&&ht(s,!u&&gt(e,"script")),a},buildFragment:function(e,t,n,r){var i,o,s,a,u,l,c=0,f=e.length,p=t.createDocumentFragment(),h=[];for(;f>c;c++)if(i=e[c],i||0===i)if("object"===x.type(i))x.merge(h,i.nodeType?[i]:i);else if(nt.test(i)){o=o||p.appendChild(t.createElement("div")),s=(tt.exec(i)||["",""])[1].toLowerCase(),a=lt[s]||lt._default,o.innerHTML=a[1]+i.replace(et,"<$1></$2>")+a[2],l=a[0];while(l--)o=o.firstChild;x.merge(h,o.childNodes),o=p.firstChild,o.textContent=""}else h.push(t.createTextNode(i));p.textContent="",c=0;while(i=h[c++])if((!r||-1===x.inArray(i,r))&&(u=x.contains(i.ownerDocument,i),o=gt(p.appendChild(i),"script"),u&&ht(o),n)){l=0;while(i=o[l++])st.test(i.type||"")&&n.push(i)}return p},cleanData:function(e){var t,n,r,i=e.length,o=0,s=x.event.special;for(;i>o;o++){if(n=e[o],x.acceptData(n)&&(t=q.access(n)))for(r in t.events)s[r]?x.event.remove(n,r):x.removeEvent(n,r,t.handle);L.discard(n),q.discard(n)}},_evalUrl:function(e){return x.ajax({url:e,type:"GET",dataType:"text",async:!1,global:!1,success:x.globalEval})}});function ct(e,t){return x.nodeName(e,"table")&&x.nodeName(1===t.nodeType?t:t.firstChild,"tr")?e.getElementsByTagName("tbody")[0]||e.appendChild(e.ownerDocument.createElement("tbody")):e}function ft(e){return e.type=(null!==e.getAttribute("type"))+"/"+e.type,e}function pt(e){var t=at.exec(e.type);return t?e.type=t[1]:e.removeAttribute("type"),e}function ht(e,t){var n=e.length,r=0;for(;n>r;r++)q.set(e[r],"globalEval",!t||q.get(t[r],"globalEval"))}function dt(e,t){var n,r,i,o,s,a,u,l;if(1===t.nodeType){if(q.hasData(e)&&(o=q.access(e),s=x.extend({},o),l=o.events,q.set(t,s),l)){delete s.handle,s.events={};for(i in l)for(n=0,r=l[i].length;r>n;n++)x.event.add(t,i,l[i][n])}L.hasData(e)&&(a=L.access(e),u=x.extend({},a),L.set(t,u))}}function gt(e,t){var n=e.getElementsByTagName?e.getElementsByTagName(t||"*"):e.querySelectorAll?e.querySelectorAll(t||"*"):[];return t===undefined||t&&x.nodeName(e,t)?x.merge([e],n):n}function mt(e,t){var n=t.nodeName.toLowerCase();"input"===n&&it.test(e.type)?t.checked=e.checked:("input"===n||"textarea"===n)&&(t.defaultValue=e.defaultValue)}x.fn.extend({wrapAll:function(e){var t;return x.isFunction(e)?this.each(function(t){x(this).wrapAll(e.call(this,t))}):(this[0]&&(t=x(e,this[0].ownerDocument).eq(0).clone(!0),this[0].parentNode&&t.insertBefore(this[0]),t.map(function(){var e=this;while(e.firstElementChild)e=e.firstElementChild;return e}).append(this)),this)},wrapInner:function(e){return x.isFunction(e)?this.each(function(t){x(this).wrapInner(e.call(this,t))}):this.each(function(){var t=x(this),n=t.contents();n.length?n.wrapAll(e):t.append(e)})},wrap:function(e){var t=x.isFunction(e);return this.each(function(n){x(this).wrapAll(t?e.call(this,n):e)})},unwrap:function(){return this.parent().each(function(){x.nodeName(this,"body")||x(this).replaceWith(this.childNodes)}).end()}});var yt,vt,xt=/^(none|table(?!-c[ea]).+)/,bt=/^margin/,wt=RegExp("^("+b+")(.*)$","i"),Tt=RegExp("^("+b+")(?!px)[a-z%]+$","i"),Ct=RegExp("^([+-])=("+b+")","i"),kt={BODY:"block"},Nt={position:"absolute",visibility:"hidden",display:"block"},Et={letterSpacing:0,fontWeight:400},St=["Top","Right","Bottom","Left"],jt=["Webkit","O","Moz","ms"];function Dt(e,t){if(t in e)return t;var n=t.charAt(0).toUpperCase()+t.slice(1),r=t,i=jt.length;while(i--)if(t=jt[i]+n,t in e)return t;return r}function At(e,t){return e=t||e,"none"===x.css(e,"display")||!x.contains(e.ownerDocument,e)}function Lt(t){return e.getComputedStyle(t,null)}function qt(e,t){var n,r,i,o=[],s=0,a=e.length;for(;a>s;s++)r=e[s],r.style&&(o[s]=q.get(r,"olddisplay"),n=r.style.display,t?(o[s]||"none"!==n||(r.style.display=""),""===r.style.display&&At(r)&&(o[s]=q.access(r,"olddisplay",Pt(r.nodeName)))):o[s]||(i=At(r),(n&&"none"!==n||!i)&&q.set(r,"olddisplay",i?n:x.css(r,"display"))));for(s=0;a>s;s++)r=e[s],r.style&&(t&&"none"!==r.style.display&&""!==r.style.display||(r.style.display=t?o[s]||"":"none"));return e}x.fn.extend({css:function(e,t){return x.access(this,function(e,t,n){var r,i,o={},s=0;if(x.isArray(t)){for(r=Lt(e),i=t.length;i>s;s++)o[t[s]]=x.css(e,t[s],!1,r);return o}return n!==undefined?x.style(e,t,n):x.css(e,t)},e,t,arguments.length>1)},show:function(){return qt(this,!0)},hide:function(){return qt(this)},toggle:function(e){var t="boolean"==typeof e;return this.each(function(){(t?e:At(this))?x(this).show():x(this).hide()})}}),x.extend({cssHooks:{opacity:{get:function(e,t){if(t){var n=yt(e,"opacity");return""===n?"1":n}}}},cssNumber:{columnCount:!0,fillOpacity:!0,fontWeight:!0,lineHeight:!0,opacity:!0,orphans:!0,widows:!0,zIndex:!0,zoom:!0},cssProps:{"float":"cssFloat"},style:function(e,t,n,r){if(e&&3!==e.nodeType&&8!==e.nodeType&&e.style){var i,o,s,a=x.camelCase(t),u=e.style;return t=x.cssProps[a]||(x.cssProps[a]=Dt(u,a)),s=x.cssHooks[t]||x.cssHooks[a],n===undefined?s&&"get"in s&&(i=s.get(e,!1,r))!==undefined?i:u[t]:(o=typeof n,"string"===o&&(i=Ct.exec(n))&&(n=(i[1]+1)*i[2]+parseFloat(x.css(e,t)),o="number"),null==n||"number"===o&&isNaN(n)||("number"!==o||x.cssNumber[a]||(n+="px"),x.support.clearCloneStyle||""!==n||0!==t.indexOf("background")||(u[t]="inherit"),s&&"set"in s&&(n=s.set(e,n,r))===undefined||(u[t]=n)),undefined)}},css:function(e,t,n,r){var i,o,s,a=x.camelCase(t);return t=x.cssProps[a]||(x.cssProps[a]=Dt(e.style,a)),s=x.cssHooks[t]||x.cssHooks[a],s&&"get"in s&&(i=s.get(e,!0,n)),i===undefined&&(i=yt(e,t,r)),"normal"===i&&t in Et&&(i=Et[t]),""===n||n?(o=parseFloat(i),n===!0||x.isNumeric(o)?o||0:i):i}}),yt=function(e,t,n){var r,i,o,s=n||Lt(e),a=s?s.getPropertyValue(t)||s[t]:undefined,u=e.style;return s&&(""!==a||x.contains(e.ownerDocument,e)||(a=x.style(e,t)),Tt.test(a)&&bt.test(t)&&(r=u.width,i=u.minWidth,o=u.maxWidth,u.minWidth=u.maxWidth=u.width=a,a=s.width,u.width=r,u.minWidth=i,u.maxWidth=o)),a};function Ht(e,t,n){var r=wt.exec(t);return r?Math.max(0,r[1]-(n||0))+(r[2]||"px"):t}function Ot(e,t,n,r,i){var o=n===(r?"border":"content")?4:"width"===t?1:0,s=0;for(;4>o;o+=2)"margin"===n&&(s+=x.css(e,n+St[o],!0,i)),r?("content"===n&&(s-=x.css(e,"padding"+St[o],!0,i)),"margin"!==n&&(s-=x.css(e,"border"+St[o]+"Width",!0,i))):(s+=x.css(e,"padding"+St[o],!0,i),"padding"!==n&&(s+=x.css(e,"border"+St[o]+"Width",!0,i)));return s}function Ft(e,t,n){var r=!0,i="width"===t?e.offsetWidth:e.offsetHeight,o=Lt(e),s=x.support.boxSizing&&"border-box"===x.css(e,"boxSizing",!1,o);if(0>=i||null==i){if(i=yt(e,t,o),(0>i||null==i)&&(i=e.style[t]),Tt.test(i))return i;r=s&&(x.support.boxSizingReliable||i===e.style[t]),i=parseFloat(i)||0}return i+Ot(e,t,n||(s?"border":"content"),r,o)+"px"}function Pt(e){var t=o,n=kt[e];return n||(n=Rt(e,t),"none"!==n&&n||(vt=(vt||x("<iframe frameborder='0' width='0' height='0'/>").css("cssText","display:block !important")).appendTo(t.documentElement),t=(vt[0].contentWindow||vt[0].contentDocument).document,t.write("<!doctype html><html><body>"),t.close(),n=Rt(e,t),vt.detach()),kt[e]=n),n}function Rt(e,t){var n=x(t.createElement(e)).appendTo(t.body),r=x.css(n[0],"display");return n.remove(),r}x.each(["height","width"],function(e,t){x.cssHooks[t]={get:function(e,n,r){return n?0===e.offsetWidth&&xt.test(x.css(e,"display"))?x.swap(e,Nt,function(){return Ft(e,t,r)}):Ft(e,t,r):undefined},set:function(e,n,r){var i=r&&Lt(e);return Ht(e,n,r?Ot(e,t,r,x.support.boxSizing&&"border-box"===x.css(e,"boxSizing",!1,i),i):0)}}}),x(function(){x.support.reliableMarginRight||(x.cssHooks.marginRight={get:function(e,t){return t?x.swap(e,{display:"inline-block"},yt,[e,"marginRight"]):undefined}}),!x.support.pixelPosition&&x.fn.position&&x.each(["top","left"],function(e,t){x.cssHooks[t]={get:function(e,n){return n?(n=yt(e,t),Tt.test(n)?x(e).position()[t]+"px":n):undefined}}})}),x.expr&&x.expr.filters&&(x.expr.filters.hidden=function(e){return 0>=e.offsetWidth&&0>=e.offsetHeight},x.expr.filters.visible=function(e){return!x.expr.filters.hidden(e)}),x.each({margin:"",padding:"",border:"Width"},function(e,t){x.cssHooks[e+t]={expand:function(n){var r=0,i={},o="string"==typeof n?n.split(" "):[n];for(;4>r;r++)i[e+St[r]+t]=o[r]||o[r-2]||o[0];return i}},bt.test(e)||(x.cssHooks[e+t].set=Ht)});var Mt=/%20/g,Wt=/\[\]$/,$t=/\r?\n/g,Bt=/^(?:submit|button|image|reset|file)$/i,It=/^(?:input|select|textarea|keygen)/i;x.fn.extend({serialize:function(){return x.param(this.serializeArray())},serializeArray:function(){return this.map(function(){var e=x.prop(this,"elements");return e?x.makeArray(e):this}).filter(function(){var e=this.type;return this.name&&!x(this).is(":disabled")&&It.test(this.nodeName)&&!Bt.test(e)&&(this.checked||!it.test(e))}).map(function(e,t){var n=x(this).val();return null==n?null:x.isArray(n)?x.map(n,function(e){return{name:t.name,value:e.replace($t,"\r\n")}}):{name:t.name,value:n.replace($t,"\r\n")}}).get()}}),x.param=function(e,t){var n,r=[],i=function(e,t){t=x.isFunction(t)?t():null==t?"":t,r[r.length]=encodeURIComponent(e)+"="+encodeURIComponent(t)};if(t===undefined&&(t=x.ajaxSettings&&x.ajaxSettings.traditional),x.isArray(e)||e.jquery&&!x.isPlainObject(e))x.each(e,function(){i(this.name,this.value)});else for(n in e)zt(n,e[n],t,i);return r.join("&").replace(Mt,"+")};function zt(e,t,n,r){var i;if(x.isArray(t))x.each(t,function(t,i){n||Wt.test(e)?r(e,i):zt(e+"["+("object"==typeof i?t:"")+"]",i,n,r)});else if(n||"object"!==x.type(t))r(e,t);else for(i in t)zt(e+"["+i+"]",t[i],n,r)}x.each("blur focus focusin focusout load resize scroll unload click dblclick mousedown mouseup mousemove mouseover mouseout mouseenter mouseleave change select submit keydown keypress keyup error contextmenu".split(" "),function(e,t){x.fn[t]=function(e,n){return arguments.length>0?this.on(t,null,e,n):this.trigger(t)}}),x.fn.extend({hover:function(e,t){return this.mouseenter(e).mouseleave(t||e)},bind:function(e,t,n){return this.on(e,null,t,n)},unbind:function(e,t){return this.off(e,null,t)},delegate:function(e,t,n,r){return this.on(t,e,n,r)},undelegate:function(e,t,n){return 1===arguments.length?this.off(e,"**"):this.off(t,e||"**",n)}});var _t,Xt,Ut=x.now(),Yt=/\?/,Vt=/#.*$/,Gt=/([?&])_=[^&]*/,Jt=/^(.*?):[ \t]*([^\r\n]*)$/gm,Qt=/^(?:about|app|app-storage|.+-extension|file|res|widget):$/,Kt=/^(?:GET|HEAD)$/,Zt=/^\/\//,en=/^([\w.+-]+:)(?:\/\/([^\/?#:]*)(?::(\d+)|)|)/,tn=x.fn.load,nn={},rn={},on="*/".concat("*");try{Xt=i.href}catch(sn){Xt=o.createElement("a"),Xt.href="",Xt=Xt.href}_t=en.exec(Xt.toLowerCase())||[];function an(e){return function(t,n){"string"!=typeof t&&(n=t,t="*");var r,i=0,o=t.toLowerCase().match(w)||[];
if(x.isFunction(n))while(r=o[i++])"+"===r[0]?(r=r.slice(1)||"*",(e[r]=e[r]||[]).unshift(n)):(e[r]=e[r]||[]).push(n)}}function un(e,t,n,r){var i={},o=e===rn;function s(a){var u;return i[a]=!0,x.each(e[a]||[],function(e,a){var l=a(t,n,r);return"string"!=typeof l||o||i[l]?o?!(u=l):undefined:(t.dataTypes.unshift(l),s(l),!1)}),u}return s(t.dataTypes[0])||!i["*"]&&s("*")}function ln(e,t){var n,r,i=x.ajaxSettings.flatOptions||{};for(n in t)t[n]!==undefined&&((i[n]?e:r||(r={}))[n]=t[n]);return r&&x.extend(!0,e,r),e}x.fn.load=function(e,t,n){if("string"!=typeof e&&tn)return tn.apply(this,arguments);var r,i,o,s=this,a=e.indexOf(" ");return a>=0&&(r=e.slice(a),e=e.slice(0,a)),x.isFunction(t)?(n=t,t=undefined):t&&"object"==typeof t&&(i="POST"),s.length>0&&x.ajax({url:e,type:i,dataType:"html",data:t}).done(function(e){o=arguments,s.html(r?x("<div>").append(x.parseHTML(e)).find(r):e)}).complete(n&&function(e,t){s.each(n,o||[e.responseText,t,e])}),this},x.each(["ajaxStart","ajaxStop","ajaxComplete","ajaxError","ajaxSuccess","ajaxSend"],function(e,t){x.fn[t]=function(e){return this.on(t,e)}}),x.extend({active:0,lastModified:{},etag:{},ajaxSettings:{url:Xt,type:"GET",isLocal:Qt.test(_t[1]),global:!0,processData:!0,async:!0,contentType:"application/x-www-form-urlencoded; charset=UTF-8",accepts:{"*":on,text:"text/plain",html:"text/html",xml:"application/xml, text/xml",json:"application/json, text/javascript"},contents:{xml:/xml/,html:/html/,json:/json/},responseFields:{xml:"responseXML",text:"responseText",json:"responseJSON"},converters:{"* text":String,"text html":!0,"text json":x.parseJSON,"text xml":x.parseXML},flatOptions:{url:!0,context:!0}},ajaxSetup:function(e,t){return t?ln(ln(e,x.ajaxSettings),t):ln(x.ajaxSettings,e)},ajaxPrefilter:an(nn),ajaxTransport:an(rn),ajax:function(e,t){"object"==typeof e&&(t=e,e=undefined),t=t||{};var n,r,i,o,s,a,u,l,c=x.ajaxSetup({},t),f=c.context||c,p=c.context&&(f.nodeType||f.jquery)?x(f):x.event,h=x.Deferred(),d=x.Callbacks("once memory"),g=c.statusCode||{},m={},y={},v=0,b="canceled",T={readyState:0,getResponseHeader:function(e){var t;if(2===v){if(!o){o={};while(t=Jt.exec(i))o[t[1].toLowerCase()]=t[2]}t=o[e.toLowerCase()]}return null==t?null:t},getAllResponseHeaders:function(){return 2===v?i:null},setRequestHeader:function(e,t){var n=e.toLowerCase();return v||(e=y[n]=y[n]||e,m[e]=t),this},overrideMimeType:function(e){return v||(c.mimeType=e),this},statusCode:function(e){var t;if(e)if(2>v)for(t in e)g[t]=[g[t],e[t]];else T.always(e[T.status]);return this},abort:function(e){var t=e||b;return n&&n.abort(t),k(0,t),this}};if(h.promise(T).complete=d.add,T.success=T.done,T.error=T.fail,c.url=((e||c.url||Xt)+"").replace(Vt,"").replace(Zt,_t[1]+"//"),c.type=t.method||t.type||c.method||c.type,c.dataTypes=x.trim(c.dataType||"*").toLowerCase().match(w)||[""],null==c.crossDomain&&(a=en.exec(c.url.toLowerCase()),c.crossDomain=!(!a||a[1]===_t[1]&&a[2]===_t[2]&&(a[3]||("http:"===a[1]?"80":"443"))===(_t[3]||("http:"===_t[1]?"80":"443")))),c.data&&c.processData&&"string"!=typeof c.data&&(c.data=x.param(c.data,c.traditional)),un(nn,c,t,T),2===v)return T;u=c.global,u&&0===x.active++&&x.event.trigger("ajaxStart"),c.type=c.type.toUpperCase(),c.hasContent=!Kt.test(c.type),r=c.url,c.hasContent||(c.data&&(r=c.url+=(Yt.test(r)?"&":"?")+c.data,delete c.data),c.cache===!1&&(c.url=Gt.test(r)?r.replace(Gt,"$1_="+Ut++):r+(Yt.test(r)?"&":"?")+"_="+Ut++)),c.ifModified&&(x.lastModified[r]&&T.setRequestHeader("If-Modified-Since",x.lastModified[r]),x.etag[r]&&T.setRequestHeader("If-None-Match",x.etag[r])),(c.data&&c.hasContent&&c.contentType!==!1||t.contentType)&&T.setRequestHeader("Content-Type",c.contentType),T.setRequestHeader("Accept",c.dataTypes[0]&&c.accepts[c.dataTypes[0]]?c.accepts[c.dataTypes[0]]+("*"!==c.dataTypes[0]?", "+on+"; q=0.01":""):c.accepts["*"]);for(l in c.headers)T.setRequestHeader(l,c.headers[l]);if(c.beforeSend&&(c.beforeSend.call(f,T,c)===!1||2===v))return T.abort();b="abort";for(l in{success:1,error:1,complete:1})T[l](c[l]);if(n=un(rn,c,t,T)){T.readyState=1,u&&p.trigger("ajaxSend",[T,c]),c.async&&c.timeout>0&&(s=setTimeout(function(){T.abort("timeout")},c.timeout));try{v=1,n.send(m,k)}catch(C){if(!(2>v))throw C;k(-1,C)}}else k(-1,"No Transport");function k(e,t,o,a){var l,m,y,b,w,C=t;2!==v&&(v=2,s&&clearTimeout(s),n=undefined,i=a||"",T.readyState=e>0?4:0,l=e>=200&&300>e||304===e,o&&(b=cn(c,T,o)),b=fn(c,b,T,l),l?(c.ifModified&&(w=T.getResponseHeader("Last-Modified"),w&&(x.lastModified[r]=w),w=T.getResponseHeader("etag"),w&&(x.etag[r]=w)),204===e?C="nocontent":304===e?C="notmodified":(C=b.state,m=b.data,y=b.error,l=!y)):(y=C,(e||!C)&&(C="error",0>e&&(e=0))),T.status=e,T.statusText=(t||C)+"",l?h.resolveWith(f,[m,C,T]):h.rejectWith(f,[T,C,y]),T.statusCode(g),g=undefined,u&&p.trigger(l?"ajaxSuccess":"ajaxError",[T,c,l?m:y]),d.fireWith(f,[T,C]),u&&(p.trigger("ajaxComplete",[T,c]),--x.active||x.event.trigger("ajaxStop")))}return T},getJSON:function(e,t,n){return x.get(e,t,n,"json")},getScript:function(e,t){return x.get(e,undefined,t,"script")}}),x.each(["get","post"],function(e,t){x[t]=function(e,n,r,i){return x.isFunction(n)&&(i=i||r,r=n,n=undefined),x.ajax({url:e,type:t,dataType:i,data:n,success:r})}});function cn(e,t,n){var r,i,o,s,a=e.contents,u=e.dataTypes;while("*"===u[0])u.shift(),r===undefined&&(r=e.mimeType||t.getResponseHeader("Content-Type"));if(r)for(i in a)if(a[i]&&a[i].test(r)){u.unshift(i);break}if(u[0]in n)o=u[0];else{for(i in n){if(!u[0]||e.converters[i+" "+u[0]]){o=i;break}s||(s=i)}o=o||s}return o?(o!==u[0]&&u.unshift(o),n[o]):undefined}function fn(e,t,n,r){var i,o,s,a,u,l={},c=e.dataTypes.slice();if(c[1])for(s in e.converters)l[s.toLowerCase()]=e.converters[s];o=c.shift();while(o)if(e.responseFields[o]&&(n[e.responseFields[o]]=t),!u&&r&&e.dataFilter&&(t=e.dataFilter(t,e.dataType)),u=o,o=c.shift())if("*"===o)o=u;else if("*"!==u&&u!==o){if(s=l[u+" "+o]||l["* "+o],!s)for(i in l)if(a=i.split(" "),a[1]===o&&(s=l[u+" "+a[0]]||l["* "+a[0]])){s===!0?s=l[i]:l[i]!==!0&&(o=a[0],c.unshift(a[1]));break}if(s!==!0)if(s&&e["throws"])t=s(t);else try{t=s(t)}catch(f){return{state:"parsererror",error:s?f:"No conversion from "+u+" to "+o}}}return{state:"success",data:t}}x.ajaxSetup({accepts:{script:"text/javascript, application/javascript, application/ecmascript, application/x-ecmascript"},contents:{script:/(?:java|ecma)script/},converters:{"text script":function(e){return x.globalEval(e),e}}}),x.ajaxPrefilter("script",function(e){e.cache===undefined&&(e.cache=!1),e.crossDomain&&(e.type="GET")}),x.ajaxTransport("script",function(e){if(e.crossDomain){var t,n;return{send:function(r,i){t=x("<script>").prop({async:!0,charset:e.scriptCharset,src:e.url}).on("load error",n=function(e){t.remove(),n=null,e&&i("error"===e.type?404:200,e.type)}),o.head.appendChild(t[0])},abort:function(){n&&n()}}}});var pn=[],hn=/(=)\?(?=&|$)|\?\?/;x.ajaxSetup({jsonp:"callback",jsonpCallback:function(){var e=pn.pop()||x.expando+"_"+Ut++;return this[e]=!0,e}}),x.ajaxPrefilter("json jsonp",function(t,n,r){var i,o,s,a=t.jsonp!==!1&&(hn.test(t.url)?"url":"string"==typeof t.data&&!(t.contentType||"").indexOf("application/x-www-form-urlencoded")&&hn.test(t.data)&&"data");return a||"jsonp"===t.dataTypes[0]?(i=t.jsonpCallback=x.isFunction(t.jsonpCallback)?t.jsonpCallback():t.jsonpCallback,a?t[a]=t[a].replace(hn,"$1"+i):t.jsonp!==!1&&(t.url+=(Yt.test(t.url)?"&":"?")+t.jsonp+"="+i),t.converters["script json"]=function(){return s||x.error(i+" was not called"),s[0]},t.dataTypes[0]="json",o=e[i],e[i]=function(){s=arguments},r.always(function(){e[i]=o,t[i]&&(t.jsonpCallback=n.jsonpCallback,pn.push(i)),s&&x.isFunction(o)&&o(s[0]),s=o=undefined}),"script"):undefined}),x.ajaxSettings.xhr=function(){try{return new XMLHttpRequest}catch(e){}};var dn=x.ajaxSettings.xhr(),gn={0:200,1223:204},mn=0,yn={};e.ActiveXObject&&x(e).on("unload",function(){for(var e in yn)yn[e]();yn=undefined}),x.support.cors=!!dn&&"withCredentials"in dn,x.support.ajax=dn=!!dn,x.ajaxTransport(function(e){var t;return x.support.cors||dn&&!e.crossDomain?{send:function(n,r){var i,o,s=e.xhr();if(s.open(e.type,e.url,e.async,e.username,e.password),e.xhrFields)for(i in e.xhrFields)s[i]=e.xhrFields[i];e.mimeType&&s.overrideMimeType&&s.overrideMimeType(e.mimeType),e.crossDomain||n["X-Requested-With"]||(n["X-Requested-With"]="XMLHttpRequest");for(i in n)s.setRequestHeader(i,n[i]);t=function(e){return function(){t&&(delete yn[o],t=s.onload=s.onerror=null,"abort"===e?s.abort():"error"===e?r(s.status||404,s.statusText):r(gn[s.status]||s.status,s.statusText,"string"==typeof s.responseText?{text:s.responseText}:undefined,s.getAllResponseHeaders()))}},s.onload=t(),s.onerror=t("error"),t=yn[o=mn++]=t("abort"),s.send(e.hasContent&&e.data||null)},abort:function(){t&&t()}}:undefined});var vn,xn,bn=/^(?:toggle|show|hide)$/,wn=RegExp("^(?:([+-])=|)("+b+")([a-z%]*)$","i"),Tn=/queueHooks$/,Cn=[Dn],kn={"*":[function(e,t){var n,r,i=this.createTween(e,t),o=wn.exec(t),s=i.cur(),a=+s||0,u=1,l=20;if(o){if(n=+o[2],r=o[3]||(x.cssNumber[e]?"":"px"),"px"!==r&&a){a=x.css(i.elem,e,!0)||n||1;do u=u||".5",a/=u,x.style(i.elem,e,a+r);while(u!==(u=i.cur()/s)&&1!==u&&--l)}i.unit=r,i.start=a,i.end=o[1]?a+(o[1]+1)*n:n}return i}]};function Nn(){return setTimeout(function(){vn=undefined}),vn=x.now()}function En(e,t){x.each(t,function(t,n){var r=(kn[t]||[]).concat(kn["*"]),i=0,o=r.length;for(;o>i;i++)if(r[i].call(e,t,n))return})}function Sn(e,t,n){var r,i,o=0,s=Cn.length,a=x.Deferred().always(function(){delete u.elem}),u=function(){if(i)return!1;var t=vn||Nn(),n=Math.max(0,l.startTime+l.duration-t),r=n/l.duration||0,o=1-r,s=0,u=l.tweens.length;for(;u>s;s++)l.tweens[s].run(o);return a.notifyWith(e,[l,o,n]),1>o&&u?n:(a.resolveWith(e,[l]),!1)},l=a.promise({elem:e,props:x.extend({},t),opts:x.extend(!0,{specialEasing:{}},n),originalProperties:t,originalOptions:n,startTime:vn||Nn(),duration:n.duration,tweens:[],createTween:function(t,n){var r=x.Tween(e,l.opts,t,n,l.opts.specialEasing[t]||l.opts.easing);return l.tweens.push(r),r},stop:function(t){var n=0,r=t?l.tweens.length:0;if(i)return this;for(i=!0;r>n;n++)l.tweens[n].run(1);return t?a.resolveWith(e,[l,t]):a.rejectWith(e,[l,t]),this}}),c=l.props;for(jn(c,l.opts.specialEasing);s>o;o++)if(r=Cn[o].call(l,e,c,l.opts))return r;return En(l,c),x.isFunction(l.opts.start)&&l.opts.start.call(e,l),x.fx.timer(x.extend(u,{elem:e,anim:l,queue:l.opts.queue})),l.progress(l.opts.progress).done(l.opts.done,l.opts.complete).fail(l.opts.fail).always(l.opts.always)}function jn(e,t){var n,r,i,o,s;for(n in e)if(r=x.camelCase(n),i=t[r],o=e[n],x.isArray(o)&&(i=o[1],o=e[n]=o[0]),n!==r&&(e[r]=o,delete e[n]),s=x.cssHooks[r],s&&"expand"in s){o=s.expand(o),delete e[r];for(n in o)n in e||(e[n]=o[n],t[n]=i)}else t[r]=i}x.Animation=x.extend(Sn,{tweener:function(e,t){x.isFunction(e)?(t=e,e=["*"]):e=e.split(" ");var n,r=0,i=e.length;for(;i>r;r++)n=e[r],kn[n]=kn[n]||[],kn[n].unshift(t)},prefilter:function(e,t){t?Cn.unshift(e):Cn.push(e)}});function Dn(e,t,n){var r,i,o,s,a,u,l,c,f,p=this,h=e.style,d={},g=[],m=e.nodeType&&At(e);n.queue||(c=x._queueHooks(e,"fx"),null==c.unqueued&&(c.unqueued=0,f=c.empty.fire,c.empty.fire=function(){c.unqueued||f()}),c.unqueued++,p.always(function(){p.always(function(){c.unqueued--,x.queue(e,"fx").length||c.empty.fire()})})),1===e.nodeType&&("height"in t||"width"in t)&&(n.overflow=[h.overflow,h.overflowX,h.overflowY],"inline"===x.css(e,"display")&&"none"===x.css(e,"float")&&(h.display="inline-block")),n.overflow&&(h.overflow="hidden",p.always(function(){h.overflow=n.overflow[0],h.overflowX=n.overflow[1],h.overflowY=n.overflow[2]})),a=q.get(e,"fxshow");for(r in t)if(o=t[r],bn.exec(o)){if(delete t[r],u=u||"toggle"===o,o===(m?"hide":"show")){if("show"!==o||a===undefined||a[r]===undefined)continue;m=!0}g.push(r)}if(s=g.length){a=q.get(e,"fxshow")||q.access(e,"fxshow",{}),"hidden"in a&&(m=a.hidden),u&&(a.hidden=!m),m?x(e).show():p.done(function(){x(e).hide()}),p.done(function(){var t;q.remove(e,"fxshow");for(t in d)x.style(e,t,d[t])});for(r=0;s>r;r++)i=g[r],l=p.createTween(i,m?a[i]:0),d[i]=a[i]||x.style(e,i),i in a||(a[i]=l.start,m&&(l.end=l.start,l.start="width"===i||"height"===i?1:0))}}function An(e,t,n,r,i){return new An.prototype.init(e,t,n,r,i)}x.Tween=An,An.prototype={constructor:An,init:function(e,t,n,r,i,o){this.elem=e,this.prop=n,this.easing=i||"swing",this.options=t,this.start=this.now=this.cur(),this.end=r,this.unit=o||(x.cssNumber[n]?"":"px")},cur:function(){var e=An.propHooks[this.prop];return e&&e.get?e.get(this):An.propHooks._default.get(this)},run:function(e){var t,n=An.propHooks[this.prop];return this.pos=t=this.options.duration?x.easing[this.easing](e,this.options.duration*e,0,1,this.options.duration):e,this.now=(this.end-this.start)*t+this.start,this.options.step&&this.options.step.call(this.elem,this.now,this),n&&n.set?n.set(this):An.propHooks._default.set(this),this}},An.prototype.init.prototype=An.prototype,An.propHooks={_default:{get:function(e){var t;return null==e.elem[e.prop]||e.elem.style&&null!=e.elem.style[e.prop]?(t=x.css(e.elem,e.prop,""),t&&"auto"!==t?t:0):e.elem[e.prop]},set:function(e){x.fx.step[e.prop]?x.fx.step[e.prop](e):e.elem.style&&(null!=e.elem.style[x.cssProps[e.prop]]||x.cssHooks[e.prop])?x.style(e.elem,e.prop,e.now+e.unit):e.elem[e.prop]=e.now}}},An.propHooks.scrollTop=An.propHooks.scrollLeft={set:function(e){e.elem.nodeType&&e.elem.parentNode&&(e.elem[e.prop]=e.now)}},x.each(["toggle","show","hide"],function(e,t){var n=x.fn[t];x.fn[t]=function(e,r,i){return null==e||"boolean"==typeof e?n.apply(this,arguments):this.animate(Ln(t,!0),e,r,i)}}),x.fn.extend({fadeTo:function(e,t,n,r){return this.filter(At).css("opacity",0).show().end().animate({opacity:t},e,n,r)},animate:function(e,t,n,r){var i=x.isEmptyObject(e),o=x.speed(t,n,r),s=function(){var t=Sn(this,x.extend({},e),o);s.finish=function(){t.stop(!0)},(i||q.get(this,"finish"))&&t.stop(!0)};return s.finish=s,i||o.queue===!1?this.each(s):this.queue(o.queue,s)},stop:function(e,t,n){var r=function(e){var t=e.stop;delete e.stop,t(n)};return"string"!=typeof e&&(n=t,t=e,e=undefined),t&&e!==!1&&this.queue(e||"fx",[]),this.each(function(){var t=!0,i=null!=e&&e+"queueHooks",o=x.timers,s=q.get(this);if(i)s[i]&&s[i].stop&&r(s[i]);else for(i in s)s[i]&&s[i].stop&&Tn.test(i)&&r(s[i]);for(i=o.length;i--;)o[i].elem!==this||null!=e&&o[i].queue!==e||(o[i].anim.stop(n),t=!1,o.splice(i,1));(t||!n)&&x.dequeue(this,e)})},finish:function(e){return e!==!1&&(e=e||"fx"),this.each(function(){var t,n=q.get(this),r=n[e+"queue"],i=n[e+"queueHooks"],o=x.timers,s=r?r.length:0;for(n.finish=!0,x.queue(this,e,[]),i&&i.cur&&i.cur.finish&&i.cur.finish.call(this),t=o.length;t--;)o[t].elem===this&&o[t].queue===e&&(o[t].anim.stop(!0),o.splice(t,1));for(t=0;s>t;t++)r[t]&&r[t].finish&&r[t].finish.call(this);delete n.finish})}});function Ln(e,t){var n,r={height:e},i=0;for(t=t?1:0;4>i;i+=2-t)n=St[i],r["margin"+n]=r["padding"+n]=e;return t&&(r.opacity=r.width=e),r}x.each({slideDown:Ln("show"),slideUp:Ln("hide"),slideToggle:Ln("toggle"),fadeIn:{opacity:"show"},fadeOut:{opacity:"hide"},fadeToggle:{opacity:"toggle"}},function(e,t){x.fn[e]=function(e,n,r){return this.animate(t,e,n,r)}}),x.speed=function(e,t,n){var r=e&&"object"==typeof e?x.extend({},e):{complete:n||!n&&t||x.isFunction(e)&&e,duration:e,easing:n&&t||t&&!x.isFunction(t)&&t};return r.duration=x.fx.off?0:"number"==typeof r.duration?r.duration:r.duration in x.fx.speeds?x.fx.speeds[r.duration]:x.fx.speeds._default,(null==r.queue||r.queue===!0)&&(r.queue="fx"),r.old=r.complete,r.complete=function(){x.isFunction(r.old)&&r.old.call(this),r.queue&&x.dequeue(this,r.queue)},r},x.easing={linear:function(e){return e},swing:function(e){return.5-Math.cos(e*Math.PI)/2}},x.timers=[],x.fx=An.prototype.init,x.fx.tick=function(){var e,t=x.timers,n=0;for(vn=x.now();t.length>n;n++)e=t[n],e()||t[n]!==e||t.splice(n--,1);t.length||x.fx.stop(),vn=undefined},x.fx.timer=function(e){e()&&x.timers.push(e)&&x.fx.start()},x.fx.interval=13,x.fx.start=function(){xn||(xn=setInterval(x.fx.tick,x.fx.interval))},x.fx.stop=function(){clearInterval(xn),xn=null},x.fx.speeds={slow:600,fast:200,_default:400},x.fx.step={},x.expr&&x.expr.filters&&(x.expr.filters.animated=function(e){return x.grep(x.timers,function(t){return e===t.elem}).length}),x.fn.offset=function(e){if(arguments.length)return e===undefined?this:this.each(function(t){x.offset.setOffset(this,e,t)});var t,n,i=this[0],o={top:0,left:0},s=i&&i.ownerDocument;if(s)return t=s.documentElement,x.contains(t,i)?(typeof i.getBoundingClientRect!==r&&(o=i.getBoundingClientRect()),n=qn(s),{top:o.top+n.pageYOffset-t.clientTop,left:o.left+n.pageXOffset-t.clientLeft}):o},x.offset={setOffset:function(e,t,n){var r,i,o,s,a,u,l,c=x.css(e,"position"),f=x(e),p={};"static"===c&&(e.style.position="relative"),a=f.offset(),o=x.css(e,"top"),u=x.css(e,"left"),l=("absolute"===c||"fixed"===c)&&(o+u).indexOf("auto")>-1,l?(r=f.position(),s=r.top,i=r.left):(s=parseFloat(o)||0,i=parseFloat(u)||0),x.isFunction(t)&&(t=t.call(e,n,a)),null!=t.top&&(p.top=t.top-a.top+s),null!=t.left&&(p.left=t.left-a.left+i),"using"in t?t.using.call(e,p):f.css(p)}},x.fn.extend({position:function(){if(this[0]){var e,t,n=this[0],r={top:0,left:0};return"fixed"===x.css(n,"position")?t=n.getBoundingClientRect():(e=this.offsetParent(),t=this.offset(),x.nodeName(e[0],"html")||(r=e.offset()),r.top+=x.css(e[0],"borderTopWidth",!0),r.left+=x.css(e[0],"borderLeftWidth",!0)),{top:t.top-r.top-x.css(n,"marginTop",!0),left:t.left-r.left-x.css(n,"marginLeft",!0)}}},offsetParent:function(){return this.map(function(){var e=this.offsetParent||s;while(e&&!x.nodeName(e,"html")&&"static"===x.css(e,"position"))e=e.offsetParent;return e||s})}}),x.each({scrollLeft:"pageXOffset",scrollTop:"pageYOffset"},function(t,n){var r="pageYOffset"===n;x.fn[t]=function(i){return x.access(this,function(t,i,o){var s=qn(t);return o===undefined?s?s[n]:t[i]:(s?s.scrollTo(r?e.pageXOffset:o,r?o:e.pageYOffset):t[i]=o,undefined)},t,i,arguments.length,null)}});function qn(e){return x.isWindow(e)?e:9===e.nodeType&&e.defaultView}x.each({Height:"height",Width:"width"},function(e,t){x.each({padding:"inner"+e,content:t,"":"outer"+e},function(n,r){x.fn[r]=function(r,i){var o=arguments.length&&(n||"boolean"!=typeof r),s=n||(r===!0||i===!0?"margin":"border");return x.access(this,function(t,n,r){var i;return x.isWindow(t)?t.document.documentElement["client"+e]:9===t.nodeType?(i=t.documentElement,Math.max(t.body["scroll"+e],i["scroll"+e],t.body["offset"+e],i["offset"+e],i["client"+e])):r===undefined?x.css(t,n,s):x.style(t,n,r,s)},t,o?r:undefined,o,null)}})}),x.fn.size=function(){return this.length},x.fn.andSelf=x.fn.addBack,"object"==typeof module&&"object"==typeof module.exports?module.exports=x:"function"==typeof define&&define.amd&&define("jquery",[],function(){return x}),"object"==typeof e&&"object"==typeof e.document&&(e.jQuery=e.$=x)})(window);



